
Deux ans, presque jour pour j our, avant son ouverture, que nous
espérons triomphale, l'Exposition nationale a vécu, en quelque sorte,
sa première journée officielle.

Hier, mercredi, en effet, M. le Conseiller federai Schaffner a pro-
cède à la pose d'une pierre symholique, à Vidy, en présence des délégués
de tous les cantons (M. le Conseiller d'Etat Schnyder et M. le Chance-
lier Roten représentaient le nótre), accompagnés de leurs huissiers,
dont les couleurs chantaient au soleil...

Quelques centaines « d'officiels », de journalistes assistaient à la
manifesta tion.

Le lac était d'un ioli bleu gris-perle ; le printemps souriait de
toutes ses fleurs ; le ciel semblait promettre aux Vaudois une pleine
réussite dans l'immense entreprise dont ils ses ont chargés.

Tout a commence d'abord à Beau-
lieu, dans les vastes bàtiments du
Comptoir. M. Edmond Henry, direc-
teur administratif de rExposition,
dans une exceliente synthèse, fit le
point. Se reportant à la première con-
férence d'information qui date du 31
mars 1960, il put montrer qu'un im-
mense travail a été accompli depuis
lors. Les 60 membres du Comité d'or-
ganisation se réunissent de loin en
loin, mais les 7 personnes qui com-
posent le comité directeur se rencon-
trent plusieurs fois par mois. Quinze
commissions sont à l'oeuvre, ce qui re-
présente 450 personnes. Quant au per-
sonnel permanent, son effectif s'élève
à près de la centaine. Dès septembre,
l'Exposition aura sa propre maison à
Vidy.

Que font ces cent personnes, deux
ans avant le coup de trompette qui,
le 30 avril 1964, annoncera à la Suisse
et au monde l'ouverture de notre Ex-
position nationale T

Dès plans, d'abord. On se représente
malaisément la somme fabuleuse de
travaux d'approche que reclame une
entreprise aussi vaste. Plans d'ensem-
ble, bien sur, occupation de l'espace
disponible, r4partition des secteurs, es-
quisse des lignes architecturales, calcul
des masses et division par thèmes des
matières : ce n'est que le plus appa-
rali.

En fait , il faut penser aux routes,
aux voies de chemins de fer, à la cir-
culation sur le lac, aux problèmes du
logement , du ravitaillement, du par-
cage, de la police, des congrès, des
manifestations spéciales... Non pas dix,
mais cinq cents problèmes à résoudre
aujourd'hui déjà si l'on veut — et on
le veut — que tout soit au point, com-
me on l'a promis au peuple suisse, le

jour où le peuple suisse, en masse,
viendra se pencher sur son propre
miroir, viendra contempler l'image de
son activité multiple et les promesses
qu'il se fait à lui-mème pour l'avenir.

Oui, tout cela est bien en route. Les
aménagements de la gare speciale se
poursuivent. On élabore les horaires
des trains spéciaux, on construit des
débarcadaires ; l'autoroute Lausanne-
Genève sera ouverte, probablement
avant l'inauguration de l'Exposition ;
mais il faut aussi songer à l'améliora -
tion des routes Lausanne-Berne et
Lausanne-Simplon. Partout, buldozers,
trax, pelles-mécaniques sont à l'oeu-
vre. Des nuées de camions vont et
viennent ; une partie du lac est com-
blée ; le Flon a disparu ; on piante
des arbres, une vigne. Un immense
chantier gronde sous les yeux des ba-
dauds qui, déjà, par centaines, vien-
nent voir où l'on en est...

Les insinuations de quelques Jour-
naux alémaniques, selon lesquelles on
serait déjà bien en retard, sont sim-
plement l'expression d'une obscure
jalousie.

Le « Prix Erasmo »
BRUXELLES (Afp). — Le prince

Bernhard des Pays-Bas a annonce
offici ellement mercredi soir à Bru-
xelles l'attribution au phìlosophe
catholique allemand d'origine ita-
iienne, Romano Guardini , 77 ans,
du « Prix Erasme » d'un montani
de 100.000 florins. Le prix sera re-
mis à son titulaire samedi prochain
à l'issue du conprès de la fonda-
tion européenne de la culture qui
se tient à Bruxelles du 26 au 28
avril 1962.

Ce prix dècerne à des personna-
lités ou à des colledivités qui con-
tribu ent à promouuoir la culture
européenne a été précédemment
attribué au peup le autrichien , M.
Robert Schumann et au phìlosophe
Karl Jaspers , puis conjointement
aux peintres Chagall et Kokoschka.

Le prin ce Bernhard a insistè sur
le ròle joué par la fondation euro-
p éenne de la culture qu 'il prèside ,
en vue de propager l' esprit euro-
pé en et d' aider l'Europe à « fair e
f ace » aux problèmes que lui pose
le vingtièm e siècle.

LES CINQ « THÈMES »
DE L'EXPOSITION

M. Ruckstuhl, charge des finances,
entretint ses auditeurs des principaux
thèmes qui seront traités dans le ca-
dre des 550.000 mètres carrés mis à
la disposition des exposants. En d'au-
tres termes, comment seront utilisés
les 98 millions du budget ?

Non, il ne s'agirà pas d'une foire,
d'un comptoir à grande échelle. Pour
éviter toute confusion, produits et ac-
tivités seront groupes selon une logi-
que qui sera sensible au visiteur le
plus presse. Ainsi, un premier sec-
teur, l'Art de Vivre, montrera d'abord
ce que nous faisons en Suisse dans le
domaine de l'éducation, de l'informa-
tion, de la construction, etc. d'une
part, et ce que nous entreprenons pour
que les hommes soient heureux dans
leur pays. Toute une civilisation, tou-
te une manière d'ètre pourra s'expri-
mer, dans d'assez vastes ensembles où
l'art de manger et de se vètir, par
exemple, còtoiera l'art tout court, le
corps et l'àme ayant à faire valoir
leurs besoins. Treize sections, en tout,
occuperont les 37.000 m2 mis à la dis-
position de ce thème dont on entre-
voit aisément la richesse et la com-
plexité. Signalons au passage que l'on
trouvera dans ce quartier une salle
de théàtre et une salle de cinema.

Le secteur des transports et Com-
munications montrera les moyens les
plus modernes utilisés en Suisse pour
mettre en relation Ì'homme avec ses
semblables. Déjà , on s'attend à trou -
ver là des révélations saisissantes.

Le visiteur pourra passer ensuite
dans le secteur de l'Industrie et de
l'Artisanat (25.000 m2) dont les sections
seront groupées en éventail sur une
place centrale. Bois, papier , aliments ,
boissons, textiles, industrie du bàti-
ment et du genie civil , branches de
l'energie , des machines , des métaux ,
techniques de l'horlogerie , activités
artisanales et industrielles... sollicite-
ront tour à tour la curiosile du public
qui pourra , d'autre part , s'initier aux
problèmes de base que posent nos
conditions de vie quotidienne.

Le secteur des echanges definirà
l'activité des banques , du commerce,
des assurances. tandis qu 'à l'ouest de
ce vaste ensemble on groupera tout

ce qui a trait à la terre et à la forèt.
Secteur agricole et forestier où, soit
dit en passant, notre village de Bruson
servirà de village-pilote dans l'étude
des conditions de vie en montagne.

Sur ces 20.000 m2, le peuple suisse
pourra s'initier^ux méthodes les plus
modernes de notre agriculture en mè-
me temps qu'il aura l'occasion de
prendre conscience des difficultés de
la vie paysanne. Six sections seront
consacrées à ces divers problèmes.
Les vignerons y auront leur vigne, les
éleveurs leur béail...

Le secteur du Port sera consacré
aux divertissements. Enfin , au centre
de cette ville passagère, colonne ver-
tebrale de l'exposition, on trouvera
l'évocation de notre histoire, de notre
terre, de nos raisons d'ètre; on y pour-
ra réfléchir à notre integration dans
le monde.

Oui, tout cet immense appareil est
au travail. Groupes et sous-groupes
discutent, étudient leurs vues avec les
idées graphistes, des techbiciens, des
architectes. 1600 délégués se réunis-
sent, établissent des plans, remanient
des dispositifs... Ce n'est pas encore
la fièvre des derniers mois. Néan-
moins, c'est déjà comme si le temps
pressait.

Soulignons ici une innovation dont
la presse a déjà parie : la création
d'un fonds en faveur des activités cul-
turelles. La participation à une telle
expositien est nécessairement très

Discours de M. H. Schaffner, Conseiller federai
Mesdamei et Messleun,

Les préparatifs de l'Exposition nationale
de 1964 sont déjà très avancés. Aussi est-ce
avec confiance que nous pouvons aujour-
d'hui en poser la première Pierre. A tous
ceux qui travaillent au succès de cette
exposltion, je tiens à cxprimer la gratltude
du Conseil federai. Je dèstre remercier très
vivement de leur ardeur les membres des
organes de l'Exposition. Je cite tout parti-
cuiièrement M. Despland, conseiller aux
Etats, président du comité d'organisation,
M. Chevallaz, syndic de Lausanne, vice-
président, MM. les directeurs Ruckstuhl et
Henry ainsi que M. Camenzind, architecte
en chef.

Le site de Vidy, où nous posons cette
première Pierre, mérite une mention spe-
ciale. Les Romains ne l'avalent-ils pas
déjà choisi pour y édifler une cité ? Les
vestlges de cette épque nous rendent sen-
sible à l'écoulement du temps, mais nous
rappellent aussi que la vie se transmet
lnlassablement, unissant le passe au pré-
sent.

Le passage des temps anclens aux temps
nouveaux s'effectue dans notre pays à
un rythme lent et harmonleux, dans le
respect des données de l'histoire et des
obllgatlons qui en découlent. Toutefois, ce
prlvilège ne dott pas nous inciter à n'a-
vancer qu'à pas mesures vers l'avenir. Les
Romains qui ont bfiti une ville sur ce sol
et, plus tard, ceux qui ont élevé la Cité
de Lausanne, sur la hauteur, l'ont fait selon
un pian déterminé, manifestant ainsi toute
la force de leur foi. Ils ont réallsé avec
ténacité les Idées constructives qu'ils
avaient conpues. De là l'imposante unite
des anciennes cltés que nous pouvons
compier au nombre de nos plus précieux
trésors. N'avons-nous pas, nous aussi, à
prendre d'imposantes décisions en puisant
notre inspiration dans la force de I'ima-
gination ? L'exemple des bàtisseurs de vil-
les présente pour nous une actualité toute
nouvelie. Quoi de plus actuel que d'af-
fronter les difficultés suscitées par l'ac-
croissement sans préccdent de la popula-
tion et l'expansion de l'economie, ou en-
core de faire face , sur le pian internatio-
nal , à des réalités nouvelles ? Sans doute
pnurrions-nous nous laisser entrainer par
le courant , conflants dans le vicil adage
selon lequel la Suisse est gouvernée par la
folle des hommes et la sagesse de Dieu. Ce
serait nous dérober à notre tàche. Nous
nous sentons, au contraire , appelés à col-
laborer à la préparation de l'avenir. Dans
cet effort , nos traditions restent le ter-
rain solide sur lequel nous continuerons
à hàt i r .

Ces propos m'amènent aux objectifs de
l'Exposition nationale. Celle-ci constitue
en premier lieu un bilan de la vie hel-
vétique. Que de chemin parcouru depuis
l'exposition de 1939 ! Mais l'exposition de
1964 doit ètre plus qu'un livre d'Images.
Le peuple suisse doit se retrouver tout
entier dans cette exposltion, qui reflètera
ses qualités, mais aussi ses còtés moins
brillants et n'écartera pas les problèmes
qui attendent leur solution. Se borner à
faire l'éloge de la Suisse serait fastidieux
et mème déplacé ; il serait également vain

d'attaquer systématlquement notre manière
de vivre ; il devrait néanmoins ètre per-
mis de faire entendre ici ou là un mot
de eritique constructive. En revanche, l'ex-
position ne saurait nous imposer une vi-
sion figée de l'avenir. Elle aura déjà large-
ment atteint son but en préparant les
esprlts à la « Suisse de demain ».

Pour que l'exposition soit une réussite,
Il faut — bien que sa préparation inter-
vienile en période de haute conjoncture et
de plein emploi — que les particuliers lui
accordent un appui sans réservé mème
s'ils ne doivent pas en retirer un bénéfice
immédiat. Un peuple qui vit dans la paix
depuis plus d'un siècle et Jouit du blen-
ètre matériel a non seulement la possibi-
lité mais aussi le devoir de prendre un
nouvel élan et de réaliser une ceuvre ex-
ceptionnelle qui l'élève au-dessus de ses
préoccupations quotidlennes et l'Inette à
repenser son destin national. Ce qui im-
porte, ce n'est pas uniquement le resultai
final , qui apparaitra dans deux ans lors-
que l'exposition ouvrlra ses portes ; ce
sont aussi les efforts de chacun pour y

parvenlr. La préparation d'une telle ma-
nlfestation demande de tous ceux qui y
collaborent — Ils se comptent par milUers
— de voir clair en eux-mémes et dans les
autres. L'exposition nationale doit reflé-
ter les mouvements d'idées des membres
de la communauté helvétique et en opé-
rer la synthèse. Sans doute, certaines dis-
cordances ne sont pas exclues, mais nous
sommes convaincus que chacun saura rem-
plir sa tàche dans le meilleur esprit con-
federai. En nous condulsant à collaborer
d'une manière démocratique et à clarifier
notre pensée, le chemin qui méne à l'ex-
position est aussi important que l'expo-
sition ellc-mème.

II est juste, dans ces conditions, de fèter
dignement la pose de la première pierre.
Malgré sa brlèveté relative, l'Exposition
s'imprimerà dans la conscience de notre
peuple, et l'on peut espérer qu'elle porte-
rà longtemps ses fruits. En posant la pre-
mière pierre de l'Exposition nationale, nous
nous engageons à mener à chef , d'un élan
nouveau, les tSches qui nous incombent et
à servir l'idée confederale avec fidènte.

par MAURICE ZERMATTEN

coùteuse. Les institutions à but idéal
ne peuvent dès lors assurer par elles-
mèmes leur présence dans un ensem-
ble qui pourtant les reclame. C'est
donc une pensée judicieuse que de
leur faire une place dont la collecti-
vité assumerà les frais. On souhaite
que toutes les communes de Suisse
versent leur obole à ce capital indis-
pensable.

L'espace nous manque pour résu-
mer l'exposé de M. Camenzind, archi-
tecte en chef de l'exposition. Retenons
seulement que son grand souci est de
donner à ces constructions les plus
diverses un aspect humain par la re-
cherché d'une expression architectu-
rale qui exprimera au mieux les cinq
thèmes fondamentaux indiqués ci-
dessus. M. le Conseiller federai Schaffner

LA POSE
DE LA PREMIERE PIERRE

Salué excellemment par le syndic
de Lausanne, M. G. A. Chevallaz, le
chef de l'economie publique federale
prononca une fort belle allocution
avant de sceller la pierre qui marqué
le début officici des constructions.
L'hymne national, la montée du dra-

peau à croix bianche dans le ciel, la
lecture de la charte de l'Exposition
marquèrent la fin de cette journée qui
déjà s'inscrit dans l'histoire d'une en-
treprise où, nous le souhaitons, le peu-
ple suisse trouvera de nouvelles rai-
sons de croire en l'avenir et de se
vouer avec plus d'enthousiasme à ses
tàches créatrices.

M. Z.

Dernière trouvaille de I architetture moderne
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Ces curieuses rotondes ne sont nullement des soucoupes volantes que des
habitants d' une autre planète auraient abandonnées sur la nótre . Il s 'agit plus
simplement de maisons de week-end , dernière trouvaille de l' architecture mo-
derne , que l' on a édifiées à proximité de Genève , à Chancy, suri.es bords du
Rhóne , en territoire francais.
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Sion et Martigny: 2 tàches bien ì tu MIM pour _ sìm m
différentes mais aussi ardues ! Rosena au HC- Sion

Le XVe Trophée du Muveran se disputerà
dimanche prochain aux Plans-sur-Bex

LIGUE NATIONALE A
Bàie - Young Boys
Bienne - Zurich
Fribourg - La Chaux-de-Fonds
Grasshoppers - Granges
Lausanne - Young Fellows
Lucerne - Lugano
Schaffhouse - Servette

Une seule incertitude demeure en
Ligue Nationale A : qui accompa-
gnerà Fribourg dans sa relégation ?
Des équipes comme Bienne, qui re-
coit Zurich , Granges, qui s'en va af-
fronter Grasshoppers sur les bords
de la Limmat, Young Fellows qui va
à Lausanne et Schaffhouse qui ac-
cueille Servette joueront leurs atouts
dans ces confrontations qui pourraient
bien s'avérer décisives. Si Bienne
possedè une sérieuse chance d'assu-
rer son maintien parm i l'elite en dis-
posant de Zurich , les autres équipes
auront bien du mal à venir à bout
de fo rmations qui peuvent espérer
obtenir le second rang de Ligue Na-
tionale A derrière Servette. Les Ge-
nevois étrenneront leur titre à Schaf-
fhouse où les locaux sont en mesure
de tenir la dragée haute aux « gre-
nat » de Jean Snella.

LIGUE NATIONALE B
Bellinzone - Aarau
Berne - Winterthour
Bruehl - Vevey
Chiasso - Porrentruy
Sion - Bodio
U.G.S. - Martigny
Yverdon - Thoune

La lutte est plus paesionnante que
jamais en Ligue Nationale B. Le FC
Sion accueillera Bodio, un adversaire
difficile qui jouera l'uree de ses der-
nières cartes pour éviter la fa tale
relégation. Si les Sédunois l'empor-
tent comme on devrait logiquement
le supposer , ils auront pris une sé-
rieuse option sur l'ascension en Li-
gue supérieure. Mais contre les bouil-
lants Tessinois de Bodio, il faut s'at-
tendre à une partie difficile qu'il
conviendra d'aborder avec un maxi-
mum d'atouts en son jeu.

Pour Martigny, qui se rend à UGS,
la question est d'importance. Une
victoire et tous tes espoirs sont' en-
core permis pour le maintien en Li-
gue Nationale. En revanche, une dé-
faite risquerait fort de précipiter les
Octoduriens en Ire ligue. C'est ce
qu 'il ' faut-" éviter-vài tout- prix. - Par
consequent, Ics hommes de Jean
Renko né négligeront rien pour pré-
parer ce test décisif contre une équi-
pe qui n 'a plus grand chose à espé-
rer du présent championnat.

Le finaliste de la Coupé Suisse,
Bellinzone. devrait ajouter deux nou-
veaux points à sa collection en bat-
tant Aarau , ce qui lui permettrait de
conserver une petite chance de re-
joindre Sion. Winterthour sera sans
doute en difficulté à Berne où les lo-
caux, stimulés par la peu réjouis-
sante perspective de la chute, cher-
cheront à se surpasser, alors que
Bruehl est capable d'en faire de mè-
me en recevant Vevey.

Le leader Chiasso recevra Porren-
truy. Une' victoire des locaux est
probable, ce qui leur permettrait de
conserver la tète du ciassement et
d'attendre le choc décisif Chiasso-
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Sion avec confiance. Enfin à Yverdon,
Thoune trouvera en face de lui une
formation bien irrégulière : brillan-
te un dimanche, elle dégoit huit jours
après. C'est pourquoi nous nous gar-
derons bien de faire un quelconque
pronostic sur l'issue de cette partie.

PREMIERE LIGUE

Longeau I - Etoile Carouge I
Le Lode Sports I-Forward Morges I
Monthey I - Boujcan 34 I
Versoix I - Raron I

Longeau, qui regoit les Genevois
d'Etoile-Carouge, risque de les accro-

cher sérieusement et de remporter la
victoire alors que les Loclois, qui ont la
visite du Forward tìe Morges, mettront
tout en ceuvre pour empocher les deux
points et prendre ainsi une sérieuse
option sur la deuxième place du cias-
sement. Cette deuxième place est ac-
tuellement détenue par les Monthey-
sans qui pourront très certainement
encore la conserver àu soir de ce di-
manche 29 avril en remportant la vic-
toire sur Boujean 34. Raron de son
coté se

^
rendra à Genève pour rencon-

trer la lanterne roug? Versoix et deux
points viendront sans aucun doute s'a-
jouter aux 18 qu'il possedè à ce jour.
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Ì Nous apprenons que l'excellent gardien René Roseng, qui avait été fj
É transféré l'an dernier du H. C. Lausanne au H. C. Montana-Crans, §j
Ì vient d'ètre acquis par le H. Ci Sion pour la prochaine saison 1962-63. jj
1 Comme bien l'on pense, il s'agit là d'un renfort de choix pour les Sé- g
j  dunois qui pourront compier sur un gardien de classe ayant déjà joué 1
g à pluieurs repriscs en Ligue Nationale A. L'an dernier, au H. C. Mon- fj
j§ tana-Crans, il avait subi son délai d'attente et pourra de la sorte disputer g
jj régulièrement la prochaine saison les matches de championnat, sous jj
I la direction de l'entraìneur Chouchou Bagnoud. • jj
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Ce concours, par équipes de 3 pa-
trouilleurs, enregistre cette année la
participation record de 47 patrouilles
romandes et suisses alémaniques, par-
mi lesquelles celle des GF 10 deten-
trice du Trophée en catégorie lourde
et celle du SC Val-Ferret vainqueur
en 1961 de la catégorie légère. Les gen-
darmes valaisans alignent plusieurs
patrouilles qui tenteront de ravir la
place d'honneur aux GF 10, lesquèls
devront se méfier aussi de ceux de
Praz-de-Fort et de Gruyère (Chala-
mala).

L'enneigement du parcours est ex-
ceptionnel. A Pàques, seule la chemi-
née de la cabane de Plan-Névé émer-
geait tandis que l'on mesurait au Col
du Pacheu (2720 m.) plus de cinq mè-
tres de neige. Durant toute cette se-
maine, le guide Gollut de Gryon amé-
nage, avec ses aides, les passages dif-
ficiles, fixe les mains-courantes et
déclenche les avalanches qui pour-
raient menacer la sécurité du par-
cours alpin de 28 km. qui, avec ses
2380 m. de montée, représente 52 km.
effort. Tout sera prèt pour permettre
le déroulement, dès l'aube de diman-
che, de cette épreuve unique qui sera
suivie par }a presse, la radio et la
télévision.

De nombreuses personnalités civiles
et militaires marqueront de leur pré-
sence ce quinzième anniversaire : Mes-

siers les colonels divisionnaires et bri-
gadiere de Diesbach, Matile et de
Weck et, probablement, M. Paul Chau-
det, président de la Confédération
ainsi que M. le colonel commandant
de corps Frick, chef de l'instruction.

Nous aimerions à notre tour saluer
ce XVe Trophée en rappelant que cette
épreuve a fait suite à la Patrouille dès
Glaciers qui conduisait les partici-
pants sur le chemin de la Haute Rou-
te, de Zermatt à Verbier. Le Trophée
du Muveran veut perpétuer dans le
site admirable du Grand Muveran, du
vallon de Derborence et du plateau
d'Anzeinde la grande legon alpine, cel-
le du sport désintéressé.

Quant aux amis de nos patrouil-
leurs de la div. mont. 10, de la br.
fort. 10 et de la br. ter. 10, ils seront
heureux de goùter dans le calme val-
lon des Plans-sur-Bex aux joies d'un
dimanche printanier en montagne. Ar-
rivée possible des patrouilleurs dès 9
heures et cérémonie de clòture à 15
h. 15. d.

Triplettes valaisannes a Genève
La Fédération suisse de pétanque

organisera le 6 mai prochain, à Ge-
nève, sa traditionnelle Coupé Suisse.
Cette manifestation réunira une cen-
taine de triplettes des cantons de
Genève, Vaud, Fribourg et Valais.

Prévisions du Sport-Toto - Concours No 34
1. BALE - YOUNG BOYS BERNE.

Bataille très équilibrée , car Bàie est coriace devant son public.
2. BIENNE - ZURICH.

Chances égalcs à la Gurzelen.
3. FRIBOURG - CHAUX-DE-FONDS.

Les visiteurs neuchàtelois sont nettement plus forts.
4. GRASSHOPPERS ZURICH - GRANGES.

A Zurich , les Soleurois peineront.
5. LAUSANNE - YOUNG FELLOWS ZURICH.

Le champion de Coupé suisse Lausanne ne faiblira pas face à Y. Fel-
lows. i

6. LUCERNE - LUGANO.
Le deplacement de Lugano se soldera par l'abandon d'un ou deux
points.

7. SCHAFFHOUSE - SERVETTE GENÈVE.
Nouvelie affirmation (très probable) des Genevois du Servette.

8. BELLINZONE - AARAU.
Bellinzone est solide et vise la promotion.

9. BERNE - WINTERTHOUR.
Issue indecise car Berne est très irrégulier.

10. BRUHL ST-GALL - VEVEY.
A St-Gall , Vevey se heurtera à un rude adversaire.

11. CHIASSO - PORRENTRUY.
Devant son public, Chiasso ne laissera pas échapper l'occasion...

12. SION - BODIO.
Menacé de réléKation. Bodio n 'est pas à sous-estimer.

13. YVERDON - THOUNE.
Match très important pour Yverdon. Aussi

1 1 1 x x 2 x 1 2
1 2  1 2  1 2  1 2  1
2 2 2 2 2 2 2 2 2
l l x l l l l x l
1 1 1 1 1 1 1 1 1
l x l x l x l l l
2 2 2 2 2 2 2 2 2
1 1 1 1 1 1 1 1 1

1. 1 1 x 1 1 x 2 1 2
2. x x x  1 1 x 1 2 2
3. 2 2 2  2 2 2 2 2 2
4. I l i  1 1 x 1 1 x
5. I l i  1 1 1 1 1 1
6. 1 1 x l x l l x l
7 2 2 2  2 2 2 2 2 2
8. I l i  1 1 1 1 1 1

x 2 x 1 x 2 x 2 1
1 x 1 2  1 x 1 2  1

x x x  2 2 x l x x
x 1 2 x x 1 2 1 1
1 1 1  1 1 1 1 1 1
1 1 1  1 x 1 1 1 x
x x x  1 2 1 2 1 2

1 1 1 1 1 1 1 1 1
l l x l l l l x l
x 1 2 1 x 1 2 X 1

toutes possibilités.

1 2 1 2 x x l l l l x x
x x x x x x x x x x x x
2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2
l l x l l l x l l l l l
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
l l x x l l x x l l x l
2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2 2
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
x x 2 2 1 1 x x '. 2 2 2
1 1 x 1 2 1 1 x 2 x 1 1
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
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Dernière chance pour Ardon
DEUXIÈME LIGUE

Brig I - Muraz I
Monthey II - Chippis I
Ardon I - Vernayaz I
St-Maurice I - Salgesch I
Saillon I - Fully I

Les deux premiers matches mettant
aux prises des équipes qui végètent
dans le bas du ciassement seront sans
aucun doute disputés avec acharne-
ment et un partage des points dans les
deux matches ne nous surprendrait
aucunement. Ardon, qui regoit le lea-
der Vernayaz, disputerà le match de
la dernière chance. En effet si les Ar-
donnais s'inclinent, la chute en 3ème
ligue sera presque inévitable alors
qu'une victoire pourrait encore les
sauver. Les deux derniers matches
opposeront des équipes qui n'ont plus
aucun souci à se faire quant à la relé-
gation et qui ne peuvent plus prétendre
à la première place. Par consequent
l'on est en droit d'espérer pouvoir
assister à du bon football . St-Maurice
aura l'avantage du terrain face à Sal-
gesch alors que le match Saillon-Ful-
ly, le derby du centre, sera certaine-
ment indécis jusqu'au coup de sifflet
final.

TROISIÈME LIGUE .
Groupe I

Chàteauneuf I - Steg I
Lalden I - Lens I
Visp I - Montana I
Sion II . Grimisuat I
Sierre II - Naters I'

Dans ce groupe le candidai aux mat-
ches devant designer le relégué en 4e
Ligue est désormais connu : c'est le
FC. Montana qui en deplacement à
Viège ne doit s'attendre à aucun ca-
deau de la part des locaux. Chàteau-
neuf de son coté améliorera son baga-
ge de points de deux nouvelles unités
en recevant Steg. Le match vedette
de ce dimanche sera la partie qui op-
posera à Lalden les hommes de l'en-
traìneur Louis Imstepf à ceux de Lens
entrainés par Aldo Simili. Pour Lens
il faut à tout prix vaincre s'il entend
garder sa place de leader. Lalden de
son coté -voudra en faire de mème afin
de conserver le contact. Espérons que
le match se déroulera dans un esprit
sportif . Sion II regoit Grimisuat et
peut empocher les deux points mis en

jeu bien que les hommes de Marco
Perruchoud, qui maintenant joue aux
buts, se soient bien repris ces derniers
dimanches. Sierre II de son coté triom-
phera très certainement du néo-pro-
mu Naters.

Groupe II
Leytron I - Orsières I
Collombey I - Chamoson I
Saxon I - Vétroz I
US Port-Valais I - Riddes I
Conthey I - Vouvry I

Orsières, le leader de ce groupe, se
rendra à Leytron, dans un deplace-
ment qui ne sera pas de tout repos, et
comme Roger Joris ne pourra pas
jouer, suite à la blessure récoltée lors
de la finale de la Coupé suisse des
juniors, Orsières devra jeter toutes
ses forces dans la bataille pour obte-
nir les deux points. Collombey ne ra-
tera pas l'occasion de prendre le meil-
leur sur Chamoson qui se traine en
fin de ciassement. Saxon en fera cer-
tainement de mème face à Vétroz, une
équipe aussi candidate à la dernière
place, alors que le match entre Us.
Port-Valais et Riddes sera beaucoup
plus équilibré et peut se terminer à
notre avis par un match nul. Conthey
recevra Vouvry et un partage des
points sanctionnera sans doute ce dé-
bat entre ces équipes qui totalisent le
mème nombre de points.

QUATRD3ME LIGUE -~™
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Groupe II
Lens II - Ayerit II
Savièse II - Savièse I
Grimisuat II - Bramois I
Ayent I - Vex I

Groupe III
Bagnes I - Vollèges I
Ardon II - Saillon II
Fully II - Erde I
Martigny II - Saxon II

Groupe IV
Collombey II - Troistorrents I
St-Gingolph I - Troistorrents II
Muraz II - Vernayaz II 0-3
Vionnaz I - St-Maurice II

JUNIORS A - INTERREGIONAUX
POUR LE TITRE DE CHAMPION :
Servette - Fribourg
UGS - Cantonal "
Sion - Xamax
Etoile Carouge - Le Lode Sports

POUR LA RELÉGATION :
Lausanne Sports - La Chaux-de-Fds
Monthey - Gurmels FR
Chailly - Yverdon Sports
Martigny - Central FR

JUNIORS A - ler DEGRE
Salgesch I - Saillon I
Sierre I - Sion II
Monthey II - Brig I
Leytron I - Gròne I

DEUXIÈME DEGRE
Raron I - Varen I
Steg I - Brig II 3-0
Granges I - Visp I
Lens I - Lens II
Chippis I - Lalden I
Chàteauneuf I - Savièse I
Ayent I - Erde I
St-Léonard I - Bramois I
Savièse II - Chamoson I
Conthey I - Ardon I
Martigny II - St-Maurice I
Vollèges I - Vouvry I
Muraz I - Riddes I

JUNIORS B
Raron I - Gróne I
Sion I - Naters I
Monthey I - Saxon I
Leytron I - Sl-Gingolph I
Sion II - Orsières I

TTTNIORS C

Visp I - Sierre II
Sierre I - Brig I
Salgesch I - Chippis I
Sion II - Sion I
Saillon I - Sion III
Saxon I - Ardon I
Chàteauneuf I - Grimisuat I
Vernayaz I - St-Maurice I
Martigny I - Evionnaz I
Martigny II - Fully I
Vionnaz I - Muraz I __^

^iMMtlse des Tours
""*'SodPKH peloton compact

La première étape du Tour du Sud-
Est, Marseille-St-Tropez (153 km), a
donne le ciassement suivant .

1. Frangois Le Her (Fr), 3 h. 41' 55"
2 Elena ; 3 Ignolin ; 4. J. Grous-
sard : 5. De Roo (Hol) ; 6. Selic ; 7.
Poulidor ; 8. Privat ; 9. J. Anastasi;
10 Melckzenbeeck (Be) ; 11. Le Bi-
han ; 12. Mastrotto ; 13. Novak ; 14.
Thielin ; 15. Bergaud, puis tout le
groupe peloton dans le mème temps
que le vainqueur.

Dewolf gogne en Belgique
Tour de Belgique, troisième étape,

Zwevegem-Oslende (212 km) : 1. Rik
van Looy (Be), 5 h. 48' 40" ; 2. Van-
nitsen ; 3. Luyten ; 4. Troonbeeckx ;
5. Wouters ; 6. Fore ; 7. Schoubben;
8. de Cabooter ; 9. Damen (Hol) ; 10.
van Wysberghe( mème temps.

Ciassement general : 1. Henri De-
wolf (Be), 15 h. 32' 44" ; 2. Fore,
15 h 32' 53" ; 3. Post (Hol), 15 h. 33'
17" ; 4. Van Looy, 15 h. 33' 26" ; 5.
Demulder, 15 h . 33' 46" ; 6. Van
Aerde ; 7. Van Tongerloo ; 8. A.
Dssmet ; 9- Claes ; 10. Wouters.

Defilippis champion d'Italie
Voici le ciassement du Tour du

Piémont, troisième et dernière épreu-

ve comptant pour le championnat
d'Italie sur route :

1. Vito Taccone, les 248 km en 7 h.
02' 48" (moyenne 35 km 092) ; 2.
Cribiori ; 3. Battistini ; 4. Sabba-
din ; 5. Fallarmi ; 6. Conterno ; 7.
Massignan ; 8. Fontana ; 9. Trape ;
10. Defilippis, tous mème temps.

Voici le ciassement final du cham-
pionnat d'Italie : 1. Nino Defilippis,
39 pts ; 2. Guido Carlesi, 35 pts ; 3.
Cribiori , 34 pts ; 4. Ronchini, 32 pts.

Nino Defilipis, qui s'adjugea le titre
déjà en 1960, est né le 25 mars 1932
à Turin.

UN FAIT PAR JOUR

Les onze Anglais
qui recevront

la Suisse
Pour recevoir la Suisse le 9 mai

au Stade de Wcrhbley, l'Angleterre
alienerà les joueurs qui devraient
formcr son équipe de base" pour le
Chili. Le onze anglais sera le sui-
vant :

Ron Springctt (Sheffield Vednes-
day) ; Jimmy Armfield (Blackpool),
Bay Wilson (Huddcrsfield) ; Bobby
Robson (West Bromwich Albion), Pe-
ter Swan (Sheffield Wednesday), Ron
Flowers (Wolverhampton) ; John
Connelly (Burnley), Jimmy Greaves
(Tottenham), Gcrry Hitchens (Inter-
nazionale de Milan). Johnny Haynes
(Fulham), Bobby Charlton (Manches-
ter United). Le capitaine sera John-
ny Haynes.

Le Brésil est en forme
L'equipe du Brésil a battu à Sac

Paulo la formation nationale du Pa-
raguay par 4-0 (mi-temps 3-0).

Record du monde
Les beaua; jours que nous avons

la chance de traverser ces temps-
ci nous font immanquablement
penser à la natation, qui va très
prochainement reprendre ses droits
dans nos piscines et nos lacs. La
valse des records mondiaux sera-t-
elle aussi impressionnante que l'été
passe ? On peut s'y attendre.

D'ailleurs, à Rio de Janeiro, l'Ar-
gentiti Luis Nicolao, àgé de 18 ans,
vient d 'établir un nouveau record
du monde du 100 mètres papillon
en 58"4 contre 58"6 à l'Américain
Fred Schmidt. Toutefois certaines
informations laissaient entendre
que le record ne pourrait étre ho-
mologué en raison des conditions
particulières dans lesquelles il avait
été établi. Or, il semble bien que
l'exploit du nageur argentin cor-
responde pleine ment aux normes
internationales, car la piscine de
Guanabara est celle qui perm it au
Brésilien Manuel dos Santos de
pulvériser le record du monde du
100 mètres nage libre en 53"6. Elle
possedè une longueur de 50 mètres.

Après le record de Luis Nicolao,
quelques précis ions nous sont par-
venues. Voici ses temps de passage:
25 mètres en 12", 50 m. en 25"8,
75 m. en 41"5. L'entraìneur du jeu-
ne champion n'a pas cache qu 'il
estimait son poulain capable de
fa i re  encore beaucoup mieux sur
cette distance. Quant à l 'interesse
lui-mème, il considère que son but
principal est une victoire aux prò-
chaìns Jeux Olympiques de Tokio.

Cela nous promet de belles em-
poignades cet été déjà entre les
meilleurs nageurs des Etats-Unis,
d'Amérique du Sud , d'Australie , du
Japon , les Européens n'ayant à
première vue qu'un róle assez min-
ce à jouer sur le pian mondial .

J.-Y. D.



CITY CIRCUS
CIRQUE SUISSE ROMAND

SIERRE : Jeudi 26 - SION : Vendredi 27, samedi 28 et dimanche 29
Matinée à 15 h. - Soirée à 20 h. 30 précises

I

DIRECTION ERNEST VINCENT • GENÈVE

présente dans son nouveau el Immense chaplteau à quatre mats en ligne
Pour la première fois en Suisse, le plus grand spectacle de cirque du monde

Avec la presflgleuse féerie hlndoue du

CIRQUE D'HIVER DE PARIS

£a Perle 4u Remale
Avec une plèiade d'arfisfes de cinema, de théàtre, de Music-hall et de cirque
ses grands ballels - 500 costumes - des décors éblouissants - des chevauchées
fanfastiques - des combats d'un realismo saisissant, plus vivant que le cinema,

plus réel que le théàtre

C'est une production BOUGLIONE

9
9

Un nom que la presse, la télévision, la radio ont rendu CELEBRE DANS
LE MONDE

LOCATION : Toute la Journée au bureau du cirque J___•_, ______________ _& .- *

Henniez-Lithinée S.A

En complément à ce prodigieux spec-
taclee :
# 25 attracfions inédites recher-

chées dans les cinq parties
du monde.

9 Le Bai des éléphanfs.
9 Henri Dantès le dompteur qui

fait fremir les foules avec ses
lions.

© La gioire des grands cirques
russes, le dompteur Michel
Matrozoff dans sa présentation
de tous les fauves réunis « La
paix dans la jungle ».

9 Bouglione Junior dans une re-
constitution des courses romai-
nes « La volente humaine dé-
fiant les lois de la nature ».
Les jeux du Far West, avec les
cow-boys et les indiens.
Les femmes volantes à la cou-
pole du cirque.
Les acrobates.
Les trapézisfes.
Les clowns les plus réputés.
Les funambules.
Les chiens et chimpanzés écu-
yers.

bureau du cirque

Une véritable tour de Babel d'artisfes
où se retrouvenf tous les pays du
monde. — Salle chauffée —

UNE CURIOSITE :
Ce cirque moderne est transporlé par
30 trains routiers s'étalant sur 2 km.

ERNEST VINCENT s'est assure l'exclu-
sivifé des grands numéros de fauves

et du

pare zoologique BOUGLIONE

un des plus importants voyageant en
Europe. Ce zoo est ouvert au public

toute la journée.

PUBLIC : Utilisez tous les moyens de
locomotion pour assister à ce specta-
cle qui vous resterà grave dans la mé-

moire è tout jamais
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SAUCISSES Mi-PORC
100 gr. - la pce 30 ct.

30 pces 25 ct. - 100 pces 20 ct.

SAUCISSON SEC
la pce 1.50 - 10 pces 130

Envoi partout contre remb
Boucherie

O. M U D R Y  - MARTIGNY
Tél . (026) 6 10 73

______________________________________

SIERRE

Transfert d'étude
L'étude de Me Edouard Bagnoud
avocat et notaire à Sierre , est trans-

férée au nouveau bàtiment de la
Banque Suisse d'Epargne et de Crédit

(en face du cinema BOURG)

Nouveaux numéros de tél. :
(027) 5 08 04 - (027) 5 08 05

L'economie
estsavertu... 
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Econome, la FORD ANGLIA l'est au-delà de elle est modeste dans son prix, ses frale d'impòt
toute attente. Son fameux moteur à course et d'assurance. Allez la voir chez votre distributeur
réduite lui garde une longue, une très longue FORD. Essayez-I& Vous en serez emballé!
jeunesse. Sobre par nature, elle le reste WS CAAAtoujours. La haute qualité des matières utilisées FORD ANGLIA !" ¦ ^̂ ^ 11 —"lui donne sa robustesse, son infatigable 5/41 CV, 4 vitesses, dès III %#WW wl
endurance. Généreuse dans ses performances, FORD (Suisse) Pian de financement FORD

NOUVEAU: STATION-WAGON ANGLIA - une vraie trouvaillel

<^>ANQLIA
Garage du Rawyl S. A., Sierre - Tél. (027] 5 03 08

Distributeurs locaux : Brigrue : Franz Albrecht, Garage des Alpes ; Charrat : René
Bruttin , Garage de Charrat ; Collombey : Gerard Richoz, Garage de Collombey ;
Martigny : Marius Masotti, Garage de Martigny ; Montana : Pierre Bonvin, Garage
du Lac ; Morgins VS : Robert Diserens, Garage ; Turtmann : P. Blatter, Garage ;
Viège : Edmond Albrecht, Garage.
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Pour tremper
Tremper le linge deux heures dans OMO suffit
pour le débarrasser de la saleté la plus tenace.
OMO est tellement actif qu'il rend impeccable
mème les cols très sales, les linges de cuisine
tachós et les salopettes maculées. Faites-en Pex-
périence vous-méme: avec OMO trempé est à
moitié lave ! .—..

2 heures suffisent \ f

Pour dégrossir
OMO est aussi actif pour dégrossir que pourtrem-
per. Dans toutes les machines à laver, il fait du
bon travail préliminaire. OMO dégrossit à fond,
agit avec intensité et reste pourtant soigneux du
linge.
Enfin ce qui compte: OMO est très avantageux
de prix ! __, e—a



M E M E N T O
RADIO-TV

JEUDI 26 AVRIL 1962
SOTTENS

7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour t
7.15 Informations; 7.20 Premiers propos ; 7.55
Bulletln routier ; 11.00 Emission d'ensemble
12.00 Midi à quatorze heures ; 12.10 Le quart
d'heure du sportif ; 12.30 C'est ma tournée;
12.55 Le Ranch des Grands-Verts 13.05 Dlsc-
O-Matic ; 13.40 Du film à l'opera ; 16.00
Entre 4 et 6 ; 17.00 Radio-Jeunesse ; 18.00
L'information medicale ; 18.15 Le micro
dans la vie ; 19.00 Ce jour en Suisse ;
19.15 Informations ; 19.25 Le Miroir du
monde ; 19.50 Echec et Mat ; 20.20 Disco-
parade ; 21.00 Festival à Salzbourg ; 21.30
Le concert du Jeudi ; 22.30 Informations ;
22.35 Le Miroir du monde ; 23.00 Araignée
du soir ; 23.15 Hymne national. Fin.

SECOND PROGRAMME
19.00' Emission d'ensemble du studio de

Genève : Jeudi soir ; 20.00 Vingt-quatre
heures de la vie du monde 20.12 En vitrine
20.20 Le Ranch des Grands-Verts ; 20.30
Disc-O-Matic ; 21.05 Radio-Jeunesse ; 21.30
Les lumlères de la ville ; 22.00 Swing-Séré-
nade ; 22.25 Dernières notes, derniers pro-
pos ; 22.30 Hymne national. Fin.

BEROMUNSTER
6.15 Informatlons ; 6.20 Joyeux révell ;
7.00 Informations ; 7.05 Gloria et Credo de
la messe en ré mineur, Bruckner ; 11.00
Emission d'ensemble, concert ; 12.00 Chants
populaires italiens ; 12.30 Informations ;
12.40 Orchestre récréatlf ; 13.30 Orchestre
de Louisville ; 14.00 Pour madame ; 16.00
UUer Dubl vous présente deux Uvres ;
16.30 Musique de chambre ; 17.30 Pour les
enfants ; 18.00 Voix dlsparues ; 18.30 Chro-
nlque de Suisse centrale ; 18.45 Musique
populaire de Suisse centrale ; 19.00 Actu-
alités ; 19.30 Informations ; 20.00 Concerto ;
20.20 Die Braut von Bregenz ; 21.05 Quin-
tetto ; 21.40 E. Roth s'entretient avec R.-
Walter Leonhardt ; 22.15 Informatlons ;
22.20 Sonate en la de I. Plzzettl ; 22.55 Un-
Oberwindlich starker Held, Sankt Michael Carrefour des Arte. - Exposltion Frey-
partita pour orgue ; 23.15 Fin. mond.

Musée de Valére. — Archeologie et hls-
TELEVISION tolre.

17.30 L'heure des enfants ; 18.30 Fin ; Pharmacie de service. — Pharmacie de
20.00 Téléjournal ; 20.15 Attachez vos cein- ia Poste. Tél. 2 15 79.
tures ; 20.40 L'impasse des deux Anges ; Médecln „e garde. _ Dr . Burgener. Tél.
22.10 Dernières informatlons ; 22.15 Télé-
journal ; 22.30 Fin.

SIERRE
Basket-ball. — Entrainement lundi et

jeudi. à 19 b. 49. & la place des Écoles.
Mlnlmes tous les samedis, à 14 h.

Club athlétlque, Sierre (section athlétla-
me). — Lundi et jeudi. à 20 h., entraine-
neur : Bans Allmendlger.

Tambours sierrois. — Répétition tous les
jeudls. à 20 h., au locai, sous-sol du café
National. Cours pour jeunes tambours de
19 h. à 20 h. Se présenter au locai ou s'a-
dresser chez M. Marnai Barmaz, Muraz.

Hermltage ouvert jusqu'à t ta. tous les
soirs.

La Locanda. — Tous les soirs : quintet
« J Polizzl Brothers ». Fermeture à 2 h. •

Pharmacie de service. — pharmacie La-
thion. Tél. 5 10 74.

CHALAIS
SFG. — Les répétitions sont flxées pour

les puplllettes : lundi j actifs : mercredi ;
pupilles : jeudi.

SION
CINEMAS :

Arlequin (tél. 2 32 42). Voir annonce.
Lux (tél. 2 15 45.) - Voir annonce
Capitole : (tél. 2 20 45). — Voir annonce.
Clnématze. - Voir annonce.

Tirs obligatoires. — Dimanche 29 avril, de
0800 à 1200 pour les tireurs dont le nom
de famille commence par les lettres R et
S.

OJ et Juniors du Ski-Club de Sion —
Dimanche 29 avril 1962 : course au col de
Salme, départ : place du Midi à 0645. Ins-
crlption auprès du chef OJ et Juniors. Tél.
2 46 86. Prendre avec sol une carte d'iden-
tlté. En cas de mauvais temps le No 11 ren-
seignera dès 0600 le dimanche 29 avril 1962.

CAS Groupe de Sion - 28-29 avril, course
au Col de l'Evèque (Pigne d'Arolla). Départ
samedi à 13 h. 30. Inscription B. Hallenbar-
ter. Tél. 2 25 24 et 2 10 63

Club sédunois de boxe. — Entralnements
mardi et vendredi, à 20 b.

Centre de culture physique athlétlque
(place du Midi). — Entralnements : lundi, de
19 h. a 21 h. ; mercredi, de 18 h. à 21 h. ;
vendredi de 18 b. à 19 h.

Juniors A. — Mercredi et vendredi. à
19 h 30,

Barmonle municipale — Semaine du 23
au 30 avril : vendredi à 19 h. 30, comité ;
à 20 h. 30, répétition générale

Chceur Mixte du Sacré-Cceur — Cette
semaine pas de répétition. Le Chceur chan-
te la messe le dimanche 29 avril.

Carrefour des Arte. — Exposltion Frey-

Médecin de garde. — Dr' Burgener. Tél.
2 28 66 et Dr Aymon. Tél. 2 16 39.

CHARRAT
70me Festival des fanfares radlcales dé-

mocratiques du centre : 13 mal 1962.

MARTIGNY
Etoile (tél. 6 il 54). — Voir annonce.
Corso (tél. 6 12 22). — Voir annonce.
Pétanque. Entralnements tous les dl-

manches. de II b. à 12 h.
Ski-Club : 12-13 mal, course au Jungfrau-

joch, Inscriptions, renseignements à l'Office
du tourisme jusqu'au 5 mal. (peaux de
phoque lndispensable).

Petite Calerle. — Exposltion permanenti:
ouverte l'après-midi, avenue du Simplon.

Pharmacie de service. — Pharmacie L,o-
vey. Tél. 6 10 32.
Tira obligatoires & Martigny. — Les tirs

obligatoires débuteront samedi prochain et
se dérouleront de la facon suivante;

Samedi 28 avril de 13 h. 30 à 17 h. 30 pour
les lettres de A-M plus Ravoire.

Dimanche 29 avril, de 07.30 è 11.30 pour les
lettres de A-M plus Ravoire.

Samedi 12 mai de 13.30 à 17.30 pour les
lettres de N-Z. ,

Dimanche 13 mal, de 7.30 à 11.30 pour les
lettres de N-Z.

Il est lndispensable que chaque tlreur
astreint au tir se présente avec ses livrets
de service et de tir.

Aucune feullle de stand ne sera délivrée
sans ces deux pièces.

Le Comité.

ST-MACRICE
Noble Jeu de la cible - Si-Maurice.

Tirs obUgatolres 1962.
Stand de Vérolliey , :
— Samedi 5-5-62 (14.30-17.00) • lettres K, L,

M. N.
— Dimanche 6-5-62 (9.00-11.30) - lettres O, P,

Q, R-
— Dimanche 20-5-62 (9.00-11.30) - lettres S

à Z.
Le bureau sera ouvert : le samedi à 14 b.,

le dimanche a 8 h. 30.

MONTHEY
Dancing • Aux ; "Fretze Étoiles ». — Elio

Slovannàzl et son 'orchestre. Ouvert Jus-
qu'à 2 h. du matin.
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—— — Impossible de s'en rendre compte — Si vous préférez, ?ppelez cela un
¦ ¦ uj à première vue. chàtiment divin.

f 9  I ^  ̂
J__ — Ferez-vous l'autopsie? Tous parurent scandalisés. M. Blore

^J | î ^ 
*/"» 

— Je ne puis, en tout cas, donner répliqua mal à l'aise :^_ ¦ é
^ 

'" oc un permis d'inhumer sans cette forma- — Miss Brenrt, vous poussez les cho-
I^ATIT^ 3̂  

lite. 
J'ignore totalement quel était ses un peu loin.

WJf ̂  ̂  ̂| l^_*) l'état de sante de cette femme. La vieille fille les regarda de ses
¦~ 

 ̂ — Elle paraissait extrèmement ner- yeux brillante et, le menton leve, é-
—_ i 2; veuse, déclara Véra. Hier soir, elle a nonga :

yfc -*~-.f*i _->*-l,*%-~» ItìC recu une commotion. Pour moi, il — Vous croyez impossible qu'un pé-
li lt__»tJi _r %-__r ^-_) & s.agit d'une crise cardiaque. cheur soit frappé par la colere de¦ " ^*̂  2_P -̂»r -̂  ̂ «_j Sèchement, le doeteur Armstrong Dieu? Moi pas!

———— répliqua: Le juge se frotta le menton et mur-
19 d'un air léger: — Certes, le cceur lui a manque... mura, ironique:

— Il me faudrait des preuves. Un — Allons, mettons-nous à table. Les Qu'est-ce qui a provoqué cet arrét du — Ma chère demoiselle, l'expérience
mobile, tout d'abord. Ce jeune gandin ceufs vont refroidir. Ensuite, nous dis- cceur? m'a appris que la Providence nous
devait étre très riche , j e crois. cuterons ensemble plusieurs affaires. Là, telle est la question. confie à nous autres, morbels, le soin

Sortant par la porte-fenètre du sa- Se rangeant à son avis, les invités Un mot s'échappa des lèvres d'Emily de chàtier les méchants... Notre tàche
lon , Emil y Brent vint à leur rencontre se servirent et le déjeuner commenga. Brent et jeta un froid parmi les audi- se hérisse souvent de mòlle difficultés
et demanda: D'un commun accord, tous s'abs- teurs. et ne saurait ètre aussi expéditive.

— Est-ce que le bateau arrivé? tinrent de faire la moindre allusion à — Sa conscience! Emily Brent haussa les épaules.
— Pas encore, répondit Véra. l'ile du Negre, mais parlèrent de fa- Armstrong se tourn a vers elle. Blote demanda:
Ils entrèrent dans la salle à manger con vague des événements actuels de — Qu'insinuez-vous par là , miss — Qu'a-t-elle mangé et bu hier soir

Sur la desserte ils virent un immense l'étranger, du sport et de la réappari - Brent? une fois dans son lit?
plat d'ceufs au jambon , du thè et du tion du monstre du Loch Ness. ¦ Emily Brent , les lèvres pineées, ré- — Rien, répondit Armstrong,
café . Le repas termine, le doeteur Arm- pondit : — Vous affirmez qu'elle n'a rien ab-

Rogcrs. qui leur avait ouvert la por- strong recula légèrement sa chaise, — Vous avez tous entendu . Elle et sorbe? Pas mème une tasse de thè ou
te. la referma derrière eux . s'éclaircit la gorge d'un air important son mari ont été accusés d'avoir de un verre d'eau? Je parierais qu 'elle

Emil y Brent observa: et prit la parole: sang-froid , tue leur ancienne maìtres- a bu une tasse de thè. C'est le remède
— Cet homme a l'air malade , ce — J'ai cru préféra ble d'attendre la se, une vieille dame. habituel de ces gens-là.

matin. fin du déjeuner pour vous apprendre — Alors , vous croyez? — Rogers soutient que sa femme n'a
Le doeteur Armstrong, debout près la triste nouvelie. Mme Rogers est — Je crois que cette accusation était rien pris du" tout.

de la fenètre , s'éclaircit la gorge : morte dans son sommeil! fondée. Hier soir, vous l'avez vu com- — Bien sur , il peut dire ce qu 'il
— Il faudra ' nous montrer un peu Tout le monde sursauta et poussa me moi, Mme Rogers s'est effondrée veut . répliqua Blore , d'un ton si bi-

indulgcnts ce matin pour le service , des exclamations. sans connaissance. Elle n 'a pu sup- zarre que le médecin lui décocha un
dit-il. Rogers a dù se charger tout — Mais c'est horrible! s'écria Véra, portor la révélation de son forfait ,  coup d'ceil.
seul de la préparation du déjeuner et Deux morts sur cette ile depuis notre Elle est morte littéralement de peur. Phili p Lombard dit à Blore:
il a fa i t  de son mieux. Mme Rogers... arrivée. Incredule, le doeteur Armstrong ho- — Alors, c'est votre opinion?
a été incapable de s'en occuper ce ma- Le juge Wargrave rétrécit ses pau- cha la tète. — Pourquoi pas? répliqua Blore.
fin. pières et prononca d'une voix fluette — Votre hypothèse est à la rigueur Nous avons tous entendu cette accu-

— Qu 'à donc cette pauvre femme? et claire: admissible. mais on ne peut l'accepter sation hier soir . Ce n 'est peut-ètre
s'inquieta Emil y Brent. — Hum! C'est extraordinaire! Con- sans savoir exactement si cette fem- qu 'une sale blague montée par un fou.

Le doeteur Armstrong, feignant de naissez-vous la cause de cette mort? me était cardiaque. Mais qui sait? Supposons un moment
n'avoir pas entendu sa question, dit Armstrong haussa les épaules. Emily Brent déclara , très calme: qua cela soit vrai . Rogers et sa «dame>

Ménte sans Vaiàe du gouvernement

Les Américains construisent des abris
anti-atomiques

Aux Etats-Unis, 11 exdste une Com-
mission de Defense Passive. Cette
commission a demande à des experts
d'étudier les questions relatives à la
protection de la population contre
les effets de la guerre, et bien sur,
contre le plus grave danger: les ra-
idatdons produites par l'explosion de
bombes atomiques. (*)

Après de longues études, la Com-
mission a publié plusieurs brochures
sur la fagon de construire des abris
protégeant des radiations et sur ,.Jes
oaraetéristiques de sécurité minima
qu'ils doivent posseder. Les services
de sécurité minima qu'ils doivent pos-
seder. Les services municipaux d'ur-
banisme ont adopté ces recommanda-
tions comme normes pour auitoriser
la construction d'abris.

La Commission a également trace
des plans pour l'évacuatiotn de la po-
pulation des grandes villes, en cas de
guerre imminente. Mais ce sont là de
simples exercices théoriques. car per-
sonnè n'imagine qu'une guerre avec

Moscou se ferait après une déclara-
tion en règie.

Les premières bombes, en cas de
guerre atomiique, tomberaient avant
que l'on puisse mème donner l'ordre
d'évacuation des villes.

A part cela, la Commission n'a pas
fait grand chose. Récemment, le Con-
grès, sur la demande du Président, a
attribué des fonds — quelques centai-
nes de milliers de dollars, c'est-à-dire
une somme très modique pour l'am-
pleur de la tàche — afin de détermi-
ner les endroits où peuvent ètre cons-
trudts des abris. Dans les bàtiments
publics, il y a des écriteaux qui si-
gnalent les lieux souterrains ou' caves,
par exemple, qui peuvent servir d'a-
bris. Mais ce ne sont que des pallia-
tiifs, oar s'ils peuvent protéger — et
encore à peine — contre les consé-
quenoes de l'explosion mème, ils n'of-
frent aucune protection contre les ra-
diations.

Jusqu'à présent, l'Etat ne s'est pas
charge de construire des abris. La
Maison-Bianche mème n'a pas d'abris
contre les radiations, pas plus que les
casernes et les oamps militaires.

Lorsque l'URSS repris ses essais nu-
cléaires. il y eut une alerte. L'im-
mense ma"_ orité des Nord-Américains
ne se sont pas émus outre mesure,
mais une minorité l'a fait et un nou-
veau genre d'affaires a fait son ap-
parition dans la masse des activités
lucratóves nord-américaines: la cons-
truction en secret d'abris contre la
radioactóvité. Ces entreprises ont
d'ailleurs souvent peu de scrupules
techniques et construisent des abris
qui ne serviraient à rien en cas de
confliit

Le Département de la Defense, char-
ge de la Defense Passive, c'est-à-dire
de protéger la population civile en
cas de guerre, vient de lancer l'or-
dre d'entreprendre des études desti-
nées à chercher la meilleure facon
de protéger le personnel militaire en
cas d'attaque atomique.

Et pourtant, jusqu'à maintenant,
pas un seul des millions de dollars
consacrés à la defense n'a été employé
à construire des abris contre les ra-
diations pour les hauts fonctionnaires
sans la présence et la direction des-
quels le pays se trouverait, comme
il est logique, décapité, se désagré-
gerait èri tant : qù'organisme politique
capable de se défendre. N'est-ce pas
extraordinaire ? '

;§»•
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A première vue oui; et cependant
si l'on examine de près cette apa-
renite contradiction, on en apercevra
les raisons.

Certadns hauts-fonctionnaires du Dé-
partement de la Defense commencent
à construire des abris dans leurs mai-
sons. Dans les mdntagnes entre le
Maryland et la Pensylvanie, il y a
depuis des années, une succursale du
Pentagone, dans des caves parfaite-
ment protégées. où l'on pourrait ins-
taller le Haut-Commandement des
forces armées nord-américaines, en
cas d'attaque atomique ou de menacé
d'attaque. Par contre, le Pentagone
mème avec ses 27.000 employés n'a
pas d'abris contre les radiations. Et
la Maison-Bianche n'a qu'un abri con-
tre les explosions, construit pendant
la deuxième guerre mondiale et au-
jourd'hui complètement inutilisable.

Pourquoi le gouvernement américain
n'a-t-il rien fait ? D'un coté, -il y a
l'explication facile; les Américains
croient en la libre entreprise iadivi-
duelle et préfèrent laisser les citoyens
assurer leur propre protection. Mais
pour qui vit dans ce pays, il est évi-
dent que le Nord-Amérdcadn, tout en
rendant un hommage verbal de prin-
cipe, l'a abandonné dans la prati uè.
Entreprises et individua comptónt
constamment sur l'aide, l'orientation
et l'appui de l'Etat. Les contróles d'é-
tat sur l'economie sont de plus en
plus serrés.

L'obsession de lMnditiative privée ne
suffit pas à expllquer Tattitude de
l'Etat en matière d'abris contre les
radiations. Il faut creuser plus pro-
fondément pour la trouver. Et nous
la trouvons dans les fondememts mè-
mes de la diplomatie de notre étran-
ge epoque.

Les Russes et les Nord-Américains
sont, en effet , convaincus qu'il n'y
aura pas de guerre atomique. C'est
pourquoi ni en URSS, ni aux Etats-
Uins, on ne s'est préoccupé de cons-
truire des abris. Plus encore. si l'Etat
d'un de ces pays le faisait, il est cer-
tain que l'autre y verrait l'abandon
d'un principe jamais énoncé mais tou-
jours accepté, qu'il ne peut y avoir
de guerre atomique, et dans ce cas,
s'empresseraiit de l'imiter et de sa
mettre sur pied de guerre. Les pres-
sions pour une guerre preventiva se-
raient alors presque irrésistibles'?

Ce qui rend inimaginaiblè la guerre
atomique est l'existence d'un réel é-
quildfore entre la capacàté d'attaque
soviétique et celles des représailles
nord-àméricaines.

La plus grande sécurité que nous
ayons, c'est que les diplomates et di-
rigeants des nations continuent à croi-
re que la guerre atomique est inima-
ginable. Mais est-ce que cela durerà ?

Victor Alba.

L'apéritif des gens prudents
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ont laissé claquer la vieille. Ils s ìma-
ginaient en sùreté et se féliciitaient de
leur veine.

Véra l'intenrompit:
— Non, diit-elle d'une voix sourde,

Mme Rogers n'avait pas l'air très ras-
surée.

Très vexé de^cette interruption, Blo-
re regarda la jeune fille d'un ceil qui
semblait dire: «Voilà bien les femmes!»

Il poursuivit:
— Peut-ètre. En tout cas, ni Ro-

gers, ni sa femme ne croyaient à un
danger, lorsque, hier soir, une voix
mystérieuse dévoila le pot aux roses.
Que se produisit-il alors? La femme
s'est écroulée et a perdu connaissance.
Avez-vous remarque le souci de son
mari de ne pas la laisser seule lors-
qu 'elle a repris ses sens? Il y avait
chez lui autre chose que de la solli-
citude conjugale. Par ma foi, on eut
dit un chat sur des charbons ardents.
Il craignait qu'elle ne révélàt leur se-
cret.

«Et voilà où nous en sommes. Ces
deux-là ont commis un meurtre, ils
s'en tirent sans dommage, mais si on
les démasque, que va-t-il leur arri-
ver? Il y a neuf chances sur dix que
la femme vendra la mèche. Elle n'aura
pas le courage de mentir jusqu'au
bout. Désormais, elle devient un dan-
ger Constant pour son mari. Lui aura
le cran de faire face à la situation ,
mais il se méfie de sa femme. Et si elle
parie, il risque la corde! Alors, rien de
plus simple: il verse un poison violent
dans une tasse de thè et clòt ainsi
pour toujours la bouche de sa femme.

Armstrong objecta:
— Mais il n 'y avait aucune tasse

vide à son chevet... Je m'en suis
moi-méme assure. (à suivre)
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CHAPEAU tressé de ruban coton

se fait en blanc, marine, rouge, jaune, bleu ou grège

7.90
Naturellement

RpSÈÉt '
èl IXrteNeuve,
r SION

A V.E N D R E
plusieurs

CAFES-
RESTAURANTS
dans le centre du
Valais.

S'adr. par écrit à
Agence Immobi-
lière, assurances,
Ad. Michelet &
Cie, Sion.

A V E N D R E
grand choix de

chalets
de
vacances
Prix interessants.

S'adr . par écrit à
Agence Immobi-
liare , assurances,
Ad. Michelet &
Cie, Sion.

Pour lutter contre la plupart des Insectes

nulslbles en arboriculture, en horticulture et

dans la vigne.

™L GRAND CONCERT .«« .*.
.. par l'orchestre

à la grande salle Florescat donné par /e « QORPS DE MUSIQUE » LEO NORMAND

I
Dès aujourd'hui, vous aussi vous pouvez jouir du progrès de ce 20me siècle, gràce à j

_̂_. notre système de vente d'avant-garde. Service et vente dans toute la Suisse. I

I —¦" RADIO-GRAMO |~ §
f̂ CAMERAS, PHOTOS, ENREGIS- STEREO _ 1
N̂ TREURS, MACHINES A LAVER, TRANSISTORS Tlf I

I .  I PROJECTEURS POUR DIAP. ET SENSATIONNEL : I I 1

I

Ui FILMS 8 mm TOUS LES TRANSISTORS .
^̂  

JAPONAIS ; I

jj •»¦% Que les meilleures marques - Réparations, maladie, :
_¦__? invalidile, décès, protégés par abonnement special. MEUBLES j j

I ^\  
Vente et crédit jusqu 'à 48 mois , mème sans acompte. — ¦

Z Tout pour votre Foyer. Bienne ITCZ^ Ẑ
T Demandez encore aujourd'hui prospectus et conditions.

Publique

ANGLO-CONTINENTAL SCH00L OF ENGLISH |
i Bournemrj uth (còte du sud). flnurs nrinninaiir .¦ 8 à 9 mnia — Cniirs cnériany Ap _ i in I
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vous 

apprenez 

avec 
succès 

à 
notre Ecole agréée 

par le Ministère Angiais de l'instruction {

S'adr. à l'Arlequin

Tél. (027) 2 15 62
à Sion.

à Bournemouth (còte du sud). Court principaux de 3 à 9 mois — Cours spéciaux de 4 à 10
semaines — Cours de vacances en juillet, aoOt, septembre — Préparation à tous les ora-
mene officiels d'anglais. Prospectus et renseignements gratuite par notre Administration:
Secretarla. AGSE, Zurich 8 '
Seefeldstrasse 46, Téléphone 06t / 34 49 33, Telex 52 629

FACIT
T-l

arm-SA \ nJ \__£_& »——~ _̂x

avec mémo-tabula-
teur. Aussi séduisan-
te par sesavantages
que par son prlxl

Demandez-nous I
une démonstra- I
tion sans
engagement! «̂ I -»

ORGANISATION
DE BUREAU

Schmid & Dirren
S. à. r. 1.

Martigny-Ville
Tél. (026) 817 06

A louer à Sion, de
suite

chambres
pour 1 ou 2 per-
sonnes, avec tout
confort. • •'- ;

Tél. (027) 2 25 93.
(à partir de 18 h.)

On cherche pour
de suite

porteur
libre le dimanche
Bon gage et bon
traitement.

S'adr. à P. Bar-
tholdi, boulange-
rie, Sion.

Tél. (027) 2 26 60

TEA-ROOM

cherche

serveuse
Tel. 2 31 4S

dès Fr. 395

F. ROSSI
Av DE LA GARE

M A R T I G N Y
Tèi (026) 6 16 0!

LA VENTE CONTINUE AU DEPOT D'EN BAS

GRANDE VENTE
DE MEUBLES NEUFS ET OCUSKMS

MAISON JORIS - Tél. (027) 218 70
au fond de la place du Midi, après la Sionne

à SION
VOUS TROUVEREZ TOUT CE QUE VOUS DESIREZ EN

MEUBLES NEUFS ET D"OCCASIONS :

Chambres à coucher, salles a manger, salon, lits, divans,
armoires, tables, chaises, meubles de cuisine, etc. Tapis : des-
centes de lit neuves depuis : Fr. 10.50.
Tapis de milieu 180 x 270 depuis Fr. 85.—.
Sensationnel ! ! Pour petits appartcments et les visites, le lit
pliable aveo matelas ferme faisant un joli meublé au prix de
Fr. 245.—.

PRIX TRES INTÉRESSANT A PROFITER

Fiancés, acheteurs de Meubles
dans votre intérèt visite»

Halle aux meubles S. A. à Lausanne
La plus vieille maison valaisanne de meubles à Lausanne

Direction : Marschall Fils - Tél. (021) 22 99 99
Rue des Terreaux 15

OU VOUS TROUVEREZ UN DES PLUS GRANDS CHOEX DE
SUISSE SOIT PLUS DE 300 MOBILIERS EN TOUS GENRES
LARGES FACILITÉS - LIVRAISON FRANCO DOMICILE
DANS TOUTE LA SUISSE - EN CAS D*ACHAT D'UN MON-
TANI" MINIMUM DE Fr. 500.— : REMBOURSEMENT BILLET

CFF OU PLEIN D'ESSENCE.

M

LA NOUVELLE

I L J I H
tiSl

Vespa Touriste
125, 4 vit. 1590.—



Un élève peut-il étre renvoyé de l'école
sans que ses parents aient été entendus ?

Le 24 juin 1961, la Commission
scolaire de X dans le canton d'Uri,
a fait savoir aux pères de trois gar-
cons qui avaient été admis au prin-
temps I960 dans l'école secondaire de
cette commune, qu 'elle avait décide,
avec effet immédiat , de tes exclure
de cette école. Cette décision était
fondée sur l'art 62, alinea 2 du Rè-
glement scolaire uranais et motivée
par le fait que depuis longtemps ces
trois élèves s'étaient montrés imper-
tinents et indisciplinés et qu 'ils cher-
chaient par tous les moyens à con-
trariar leur institutrice.

Les pères des trois élèves exclus
ont recouru contre cette décision au-
près du Conseil de l'instruction du
Canton d'Uri. Ils ont fait valoir que
les parents n'avaient jamais été ren-
dus attentifs à l'iindiscipline de leurs
enfants et que ni ces derniers, ni
leurs parents n'avaient été entendus
par la Commission scolaire avant que
celle-ci prenne la décision d'exclu-
sion.

Le conseil cantonal de l'instruction
ayant écarté ces recours, tes trois pè-
res, agissant au nom de leurs en-
fants, ont alors depose un recours de
droit public au Tribunal federai, en
tovoquant une violation de l'art. 4
de la Constitution federale, garantis-
sant aux citoyens l'égalité devant la
loi

Les recourants se plaignent en par-
ticulier d'avoir été injustement pri-
vés de leur droit d'ètre entendus dans
la procedure de renvol et, en outre,
de ce que ce renvoi ait été prononcé
sans avertissement préalable.

Les cas où les parties peuvent pré-
tendre è un droit d'ètre entendues en
procedure tont en principe détermi-
nés par les règles cantonales sur la
procedure et sur la compétence des
tribunaux et des autorités adminis-
tratives. Lorsque la protection décou-
lant de ces dispositions cantonales
apparaìt comme insuffisante, alors
intenriennent les règie» de procedure

federale que l'on doit déduire de l'ap-
plication de l'art. 4 de la Constitu-
tion federale afin d'aesurer le droit
d'ètre entendu et d'accorder au ci-
toyen au moins le minimum de pro-
tection nécessaire à garantir les droits
de la defense.

Le droit cantonal uranais ne con-
naìt aucune disposition speciale qui
obligerait la commission scolaire à
entendre les parents avant d'exclure
un élève d'une école secondaire. Mais
c'est alors que Fon doit faire inter-
venir l'art. 4 de la Constitution fe-
derale. A vra i dire cette ' disposition
n'implique pas que le droit d'ètre en-
tendu devrait ètre accordée d'une
manière générale dans toutes tes pro-
cédures administratives. Ce droit est
toutefois garanti , d'après la juris-
prudence actuelle du Tribunal fede-
rai , en tout cas lorsque la procedure
a pour objet soit une sanction pénale,
soit une grave atteinte à la sphère
des droits strictement personnels.

Ainsi, le droit d'ètre entendu en
cours de procedure doit ètre accordé
à l'employé menacé d'ètre révoqué
pour faute de discipline, aussi bien
qu'à l'accuse dans un procès penai.

L'exclusion disciplinaire d'un élè-
ve d'une école publique a aussi un
caractère penai et une importance
d'autant plus grande lorsque — com-
me c'est le cas dans cette affaire —
l'élève allait à l'école au lieu de do-
micile de ses parents.

Dès lors, en vertu de l'art. 4 de la
Constitution federale, en pareil cas les
parents peuvent faire valoir leur droit
d'ètre entendus au cours de la pro-
cedure de renvoi. Ils doivent en effet
avoir la possibilité de présenter à
l'autorité (et cela avant que celle-ci
se prononcé), les objections qu'ils sont
en mesure de faire à l'encontre des
motifs invoqués à l'appui de l'exclu-
sion. Hs doivent avoir l'occasion de
gè défendre, ou plutòt de défendre
leurs enfants avant qu 'une décision
definitive soit prise à leur égard.

Dans la présente affaire, la com-
mission scolaire de X. n'a pas assure
aux parents ce droit d'ètre entendus.
Elle a donc viole l'art. 4 de la Cons-
titution federale et les recours sont
ainsi justifiés.

Ces recours doivent en outre étre
admis car la décision d'exclusion n'a
été précédée d'aucun avertissement.

Certes, le règlement scolaire ura-
nais ne dit pas expressément qu'il
ne saurait pas y avoir d'exclusion
de l'école s'il n'y a pas eu d'avertis-
sement préalable. Cependant, une dis-
position de ce règlement énumère les
sanctions disciplinaires suivantes :
la réprimande, l'avis aux parents, une
remarque dans le bulletin, mesures
disciplinaires dans le cadre de l'école
et exclusion pour les élèves des clas-
ses secondaires.

L'ordre de cettie énumération mon-
tre quel est le degré de gravite que
l'on attribue à chacune de ces me-
sures de discipline. Il s'ensuit non
seulement que les sanctions doivent
ètre mesurées d'après le degré de la
gravite de la faute commise, mais en-
core que la sanction de l'exclusion,
qui est la plus grave, doit ètre dé-
cidée seulement lorsque des sanctions
moins graves, éventuellement accom-
pagnées d'une menacé d'exclusion,
n'auront pas été suffisantes.

Dans la présente affaire, il n'appa-
rait pas que des raisons spéciales au-
raient justifié le renvoi immédiat des
trois élèves. Au contraire, 11 y avait
déjà un certain temps que l'on dé-
plorait leur indiscipline. Les autorités
scolaires auraient donc pu donner à
ces élèves et à leurs parents un aver-
tissement préalable. Òr elles ne l'ont
pas fait.

En conséquence, le Tribunal fede-
rai a admis les recours des trois pè-
res de famille et annulé la décision
d'exclusion de l'école secondaire pro-
noncée contre leurs fils par les auto-
rités scolaires uranaises.

On cherche pour la saison
d'été à la montagne

1 jeune nurse
pour s'occuper d'un petit gar-
con de 18 mois.
Entrée début juin jusqu'à fin
septembre.
Faire offres écrites avec pré-
tentions de salaire è l'Hotel
du Col de la Forclaz g/Marti-

«* gny, (028) 6 16 88.

Industrie du bois en Valais
cherche pour entrée imme-
diate ou date à convenir

une comptable
capable de tenir un bureau
complet.
Ecrire sous chiffre P 6645 S
à Publicitas Sion.

Meubles d'occasion
Grand choix de meubles tous
genres. Lits neufs et d'occasion,
couvertures, draps, tapis, oreil-
lers, duvets, etc.

Michel SAUTHIER, meubles,
rue des Tanneries 1, SION.
Tél. 2 25 26.

On cherche

toliers - peintres
et serruriers

en carrosserie

Conditions intéressantes.

Offres à Carrosserie TORSA
S. A. Sierre - Tél. (027) 5 05 53

J A V E N D R E

homme 3 ou 4
pour aider aux ¦ •
travaux agricoles. |QS__'P__

S'adresser : Ar- #|A f A|f|
thur Due, Cha- UC I Olii
vannes sur/Mou-
don (VD). Tél. (027) 2 21 53.

D'abord la qualité, le service et la sùreté

Les tondeuses motorisees

ti diCODS6Xl sont silencieuses
Leur coupé est plus belle, meilleure

Représentation générale

WMWéÉÉ

On cherche pour A vendre
de suite ou date
à convenir _||_ol

jeune fille Recor(i

de cuisine

de confiance et parfait etat, mo-
présentant bien, dèle 61.
pour servir au ca-
fé et aider au ma- TéL 2 25 06.
gasin. Bon gage, ~
congé régulier Le Restaurant du

Rhóne à Martigny
Debutante accep- cherche pour en-
tée. trée immediate, un

Tél. (026) 6 62 36. AglTOR

Cherchons più- 0U 11116

sieurs #l *\ />iuMnA

vaches Téi- (o26) 6 °7 59
Café-Restaurant

grises, en estivage en montagne cher-
che pour la mi-

dès le 20 mai . jum jusqu'à fin
aoùt, une

Tél. (027) 2 12 87. . . .vcuismiere
Ecrire sous chiffre
P 20734 S à Pu-
blicitas, Sion.

foin ! Pompe
ainsi qu'un fl D^S
, I pourrait servir de

VPIA» pompe à vin. A
» vlV rétat de neuf , très
¦ peu servie, ainsimoteur q .n , ,

DKW en bon état PlOCliarCl
pour vigne.

Tél. 2 48 08. Ecrire sous chiffre
P 6615 S à Pu-
blicitas Sion.

On cherche pour
entrée immediate T ._..*_ .._Jeune employée de

bureau, debutante,• _"»1- oureau , aeoui

'eune * cherche
pour aider dans
boulangerie - pà- ¦
tisserie et tea- tT !>

__ *£
room. UIUVV

_ „  dans petit com-Offres par express merce de ]a régionà Boulangene Zu- de Martigny ouber Thomas, Gd- sion 
v

Pont, Sion.
Ecrire sous chiffre

Tél. (027) 2 26 29. P 6616 S è Pu-
blicitas Sion.

Antiquité °n ^̂
, APPARTEMENT

a vendre ou CHALET
un vieux et rus- pour le mois de
tique moulin à j u i l l e t, altitude
foulon. maximum 800 m.

Ecrire sous chif- Ecrire sous chiffre
fre P 6635 S à P 6584 S à Pu-
Publicitas, Sion. blicitas Sion

MBRmvw 'WmàwkvWf1W'Wm
'̂OTT MUO* S'adr . à Adolphe

Vente par les Quincailliers autorisés S!̂ sSi_£su m
2 23 84

Les paysans fribourgeois sont mecontents
Le Comité cantonal de l Union des

paysans fribourgeois a tenu sa séance
à Fribourg, sous la présidence de M.
A. Brugger, ancien député. Au cours
d'une discussion assez animée, il prit
position concernant l'attitude du Con-
seil federai, en ce qui a trait au prix
du lait et à la décision y relative de
la Direction de l'Union suisse des pay-
sans.

Les revendications paysannes au su-
jet des prix des produits agricoles ne
furent que très partiellement satisfai-
tes durant l'année dernière ; la situa-
tion de l'agriculure suisse ne s'est pas
améliorée depuis, comme la preuve en
est clairement formulée par le rapport
èlaboré le 10 mars par le Secrétariat
de l'Union suisse des paysans. Le Con-
seil federai a reconnu que les recettes

dans la plupart des exploitations agri-
coles, n'ont pas atteint la parité com-
parée aux autres secteurs de l'econo-
mie nationale ; l'agriculture suisse
n'est aucunement responsable de « la
surchauffe » actuelle. Le comité can-
tonal de l'Union des paysans fribour-
geois considero l'agrément donne par
l'Union suisse des paysans au Conseil
federai en ce qui concerne le prix du
lait comme une capitulation. Malgré
la promesse formelle du Conseil fede-
rai de relever le prix du lait de 5 cen-
times le kg/., à partir du ler novembre
1962, le Comité exprime son étonne-
ment qu'aucune adaptation de prix ne
soit intervenne, notamment pour les
blés, le colza, et qu'aucune promesse
ne soit formulée à cet effet par les
autorités.

Le trafic ferroviaire
entre la Suisse

et la France
BERNE (Ats). — Mercredi matin,

le trafic ferroviaire était relative-
ment normal entre la Suisse et Pa-
ris et vice-versa, malgré l'ordre de
grève lance pour la journée par la
CGT, d'obédience communiste. Lea
trains circulent, quoique avec des re-
tards variant d'un convoi à l'autre.

En revanche, la situation est con-
fuse dans les relations ferroviaires
entre la Suisse et le Midi. C'est ain-
si que l'express de nuit Vintimille-
Genève, qui devait arriver hier ma-
tin à Cornavin, n'a circulé que jus-
qu'à Grenoble. Le « Catalan », rame
automotrice reliant Genève à Port-
Bou, a quitte Cornavin peu après
9 heures, mais on ne sait s'il pourra
poursuivre sa route jusqu'à la fron-
tière espagnole.

tracteur
Meili

Armoires

pétrole, modèle 52
moteur en par-
fait état, avec
barre de coupé
neuve et appareil
pour enligner
.'herbe ; une pom-
pe à lisier mar-
qué Luna No 3,
neuve. S'adresser
Tél. (021) 8 58 28. (Abachi), 2 portes,

avec tabi ars

Fr. 45.- [ Fr. 148.-
1 costume tailleur
laine brun et 3 Ri LI
robes, taille 42. MeUDleS

Tél. (021) 22 68 22. SCHMID !

Sierre
1̂ ## Route du 

Simplon

Tél. 5 03 53

de camion 
est demande. A V E N D R E

environs de Sion,
Travail propre. -

Entrée de suite ou «.Jll^-.à convenir . VIIEuS
_ , , confort moderne,
Ecrire à Public!- avec terrains atte-
tas, Sion , sous na nt<!
chiffre P 437-8 S.

ABONNEZ-VOUS S'adr. par écrit à
A -_£ Agence Immobi-

FFTTTI I P  n-Ain. lière- assurances,FEUILLE D AVIS Ad Michelet &
DU VALAIS Cie, Sion.

1 porte-
bagages
Dauphine, jamais
servi. A vendre
pour cause échan-
%e voiture, prix :
Fr 40.—

1 appareil
à dévoiler
jante s autos, tous
genres, coùté Fr.
4.000 fr., prix de
vente à discuter.
(Appareil neuf.)

Incendie a Perles
BIENNE (Ats). — Mercredi matin

à 1 heure, un incendio s'est déclare
dans le restaurant de la Gare à
Perles. Une grande partie du bàti-
ment a été détruite par le feu. La
cause de l'incendie est encore incon-
nue. Tous les habitants de l'immeu-
ble ont pu ètre sauvés à temps. Les
dégàts sont évalués à plus de cent
mille francs.

Tremblement
de terre

NEUCHÀTEL (Ats). — Les siismo-
graphes des observatoires de Bàie
et de Neuchàtel ont enregistré mer-
credi matin à 5 h. 46 un tremble-
ment de terre assez fort, dont l'épi-
centre semble se situer dans la ré-
gion des Monta du Vivarais, dans
les Cévennes, à environ 300 km de
Neuchàtel. Ce séisme a également
été ressenti par la population de la
Suisse romande, particuiièrement à
Genève.

A V E N D R E  Semenceaux imp.
à Wissigen (VS), 61
proximité future |̂ a _ #
autostrade, fj|_1T_£

Terrain Toute quantité.
de 2.400 m2. Prix
à discuter. On envoie partout

Schwab, cultures,
S'adr. à Adolphe payerne.
Michelet, Agence
Immobilière, rue Tél. (037) 6 27 38.
des R e m p a r t s,
Sion. ~"

A V E N D R E
On cherche un , .

rhauffeur ,errams
VllUU I I  vili pour constructions
! ¦ •  chalets de vacan-

flP If ìYIC ces, dans diversesWfc IMA» régions en déve-
avec permis prò- loppement. Affai-
fessionnel. Entrée res intéressantes.
immediate ou à
convenir. S'adr. par écrit à
Lenthemann, ta- Agence Immobi-
xls, Sion. lière, assurances,
Tél. (027) 2 44 55. Ad. Michelet &

Cie. Sion.

A louer à Mon- 
they

A V E N D R E

locai s/ cbamp,an
pour commerce, D|3Ce
avec grand dépòt w
très bien situé 2| 

^flj fc
S'adresser par

écrit sous chiffre de 800 m2.
P 6661 S à Publi-
citas, Sion. S'adr. par écrit a

Agence Immobi-
On cherche lière, assurances,

Ad. Michelet &
Mnn«l!„>« Cie, Sion.somme nere

ainsi que A V E N D R E
à Sion,

gorgon .
de cuisine fJKltCj

Café de la Croix (| _3(_f|f
Federale, Sion.

vous cherchez P™r
c 

villas et lo"
une catlfs'

SOMMELIERE Agence Immobi-
dites-ie nous , lière, assurances,

nos lecteurs Ad. Michelet &
le sauront Cie. Sion.

Quelle famille sédunoise pren-
drait en

pension
à partir de oet automne, jeu-
ne collégien étranger (13 ans)
pour une période de 2 à 4
ans ?
Offre avec prix de pension au
mois, sous chiffre P 6648 S
à Publicitas, Sion.
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S Fromage Edam
de Hollande, 3/4 gras i*Q ,—__

lll l (pièce env. 2 kg.) kq. ^ f̂fl ^™é"
HiSwIII
|i Lord fumé g
H ò cuire , maigre kg. ^_Pg_|mÌl i«iliII I

Choux nouveaux OC
^ 

de France kg. 1_ %P^_7

li Lcsitues romaines 4 |||
d'Italie kg. | H | U

1

Entreprise de la place de k/l£llhl£CSion engagé de suite "ICUUIC5

1 chauffeur d'occasion
pour camion livraison . Per- CI Uui IJI IÀ
mis poids lourds. Place stable,
excellentes conditions de sa- l entourage avec bar
laire à personnè capable . 2 couchs avec coffres

1 armoire 2 portes ; :
Faire offres écrites sous chif- * tf!ble de chevet
fre P 6531 S à Publicitas , 1 dlvan_ 1It

Sion c/o Métrailler
- Ameublements, Sion
j 25, rue Dixence

Dimanche 29 avril

D E R B Y
OU

SALENTIN
organisé par le

SKI-CLUB EVIONNAZ

Slalom géant en 2 manche.?

A vendre
fas immeuble
en construction

A ZERVETTAZ - SIERRE

appartements de 4
appartements de 3
appartements de 3
garages

pièces 7.
pièces V_
pièces

Très bonne situation , tranquillité
et prix intéressant.

S'adresser chez Bernard Salamin ,
Ch. du Stade 7, Sierre.
Tél. (027 5 08 89.

j Magasin, Rue des Remparts 25, Sion

en I minute j Photocopie pour Fr. |

Toutes Fournitures de Bureau

7Ftjss*tJbt*ftMrTa- ~ftMLjnxL

Agence pour le Valais :
Tél. : (027) 2 37 73 Osw. Clavien, Dir. 5 07 35

r====s_
Visttez notre e x p o s i t i o n

permanente de
CHAMBRES A COUCHER

à des PRIX AVANTAGEUX

Chambres à coucher dès Fr. I Uwv*

Literie dès Fr. 00U*

^EUB^MEN^̂ ^^̂ ^

SSZlHc ^ & 
p u cj . #.

Martigny 7, rue de l'Hópital £ (026) 6 12 12

v> -_/

Cyrille Bonvin, Sion- Tél. 216 48
l ou directement à

Tél. (071) 6 92 33 Livraison franco domicBe
' ' ¦ ¦¦ . — ¦ ¦ i i ——_—_—. |

La Compagnie de Chemin de Fer et d'Autobus

SIERRE - MONTANA - CRANS
à Montana-Vermala
CHERCHE

UN CHAUFFEUR
Il est exlgé : un permis de conduire
pour cars et taxis , bonne sante, carac-
tère et conduite irréprochables , ser-
viable.
Il est offert : place stable, salaire de
9.700.— Fr. à 12.000.— plus allocations
pour enfants et indemnité de residence,

| caisse de pension, uniforme, diverses
facilités.
Entrée : a convenir.
Faire offre détaillée avec curriculum
vitae, copies de certificats, photo à la
direction SMC à Montana-Vermala.

fatata suisseprecisjon ...._ durabiliteeconomie,- cyclomoteur
"̂ ÉfìŜpour tous les ages et tous les usages

CILO S. A. Lausanne
Centre Automobiliste Jan

Agents officiels CILO
dans presque toutes les localités

La vigne
reclame des soins

H Sécateurs

| Pioches

UJ Arosafond

_H Explosifs

Pour le système Gtiyot , domande?, nos condi-
tions spéciales pour fil de fer par quantité

M Avenue du Midi — Tél. (027) 2 10 21

On cherche à Sion ——————————————————————
jeune couple qui

ZTT. INSTITUT
SS! ,_. DE COMMERCE
durant la scolarité - SIONet dès maintenant. 9, rue du Vieux-College
Prix de pension à „
convenir Cours commerciaux completa

de 6 et 9 mois
S'adresser à Mau- Formation
rice Nanchen, ser- de sténodactylographes
vice médico-péda- _, , „ ,
gogique Monthey. Preparo : aux examens d ad-

' mission PTT et CFF
Tél. (025) 4 21 91

On donnerait en N0UVe3UX COUrS .
location f *  #

2 vaches 3 mai
Sections pour debutante

1 grise, 1 Hérens, et élèves avancés
de fin mal à la
désalpe Dipl6n.es :

de commerce, de sténo et de
Ecrire sous chif- langues — Professeurs avec
fre P 6630 S à grades universitaires.
Publicitas, Sion.

Demandez le programme d'é-
tudes à la

On cherche
Direction !

VAIufallCP Dr ALEXANDRE THELER
VCs IUCUJC professeur diplòmé
pour la pàtisserie. Tél. (027) 2 23 84 Ecole
Bon salaire. 2 14 84 Prive
A la mème adres-
sé, on cherche __________________________

REMPLACANTE 0n Cherche pour ler Ma
pour le Tea-Room
1 ou 2 iours par
semaine. SOMMELIER ou SOMMELIERE
Confisene du Ca- FILLE DE BUFFET
sino, Sion. CU|S|N|ERE „„
m(027) 2 15 69- C0MMIS DE CUISINE
Je cherche
1 Téléphoner Ho! Ford
DUreail Touring, Martigny .
2 pièces avec toi- Tel. (026) 6 17 01.
lettes un __________B_____B____HB_¦_¦___________¦

'oca' Pour Lourdesservant de maga- w—1_ ——•¦¦ *_ W«#
sin, exposition et
dépòt annexe. /™>,Ei>_.

S'adresser par S ' ? /'!®écrit à Agence j fK. /Offil
Immobllière, As- ir >yif \M
suranoes, Ad. Mi- vj/L } '^ <|
chelet et Cie, Sion W yi L-|

TROUSSEAUX /H/I-Ì'TI

CONFECTION Sac de coucfoage
DAMES avec OREILLER ,

AVENUE DE LA CAPUCHON ,
GARE - SION bien remPli-

U R G E N T 1 OO BZ {\
Couple 3 enfants _£¦_. *̂J) __ ^J' ̂ Jcherche a Sion ou

APPARTEMENT »*sJÌlB_^̂ ,
Ecrire sous chiffre T*I •> n an
P 6632 S à Pu- 1
KHr»i t Q .- Qinn " ——_¦



NOS PORTRAITS-INTERVIEWS
Une p oup onnière... une école de nurses... une maternità...

Sientct 3S anÀ au MrMce
4e l 'enJaHce unalkeureuAe

C'était en 1928 , à Sion , au chalet de
Pagan e. Après avoir mesure l 'immen-
se chemin qu 'elle al lai t  dé f r icher , elle
se lancia li dans une aventure en ne
sachant pas très bien où elle irait
about ir.

Elle était , jeune , ardente , pleine de
foi  et d 'illusions.

Marie-Rose Zingg f u t  déposée dans
un berceau , un jour de l' année 1897,
à Bàie ; un joli  berceau comme sa-
vent les préparer avec amour les f u -
tures mamans.

Son pére , M. Albert Zingg, était
alors directeur du Kursaal d 'Interla-
ken.

A Bàie , la petite Marie-Rose fa i sa i t
la joie d' une heureuse maman. Mais
ce bonheur f u t  de courte durée. A
peine àgée de trois ans, Marie-Rose ,
ne comprenant pas très bien ce qui se
passali , vii arriver des hommes dans
l'appartement.  où il y avait beaucoup
de f l eurs  et un papa brisé de chagrin
et des gens qui pleuraient .

Ces hommes, elle les vii sortir de la
chambre de maman. Ils port 'aient une
morte dans son cercueil.

Marie-Rose ne le sul pas tout de
suite. Mais  quand elle comprit... sa
vocation naissait.

Écoles... Lycée... à Bàie.
Un séjour à Cannes. 1914 : la guer-

re.
Marie-Rose est devenue une jeune-

f i l l e  dont l'état de sante exige un sé-
jour en Valais , au soleil .

A Sion , elle devient  deve de l'E-
cole de Commerce que l' on vient d' ou-
vrir. Les années passent. Marie-Rose
est partie.  Mais on ne tarde pas à la
rappeler pour donner les cours d' al-
lemand en lieu et place de reverende
sreur Jeanne durement f r a p p c e  par la
maladie , et qui doit qui l ter  l 'Ecole de
Commerce.

Peu de temps anrès , M. Joseph Du-
f n u r , alors inspecteur des écoles de passer la pluie.
Sion , o f f r e  à Mlle  Zingg une place de On se transforme en plàtriers, en

secrétaire à la Chambre valaisanne de
Commerce. '

Elle y resterà pendant 18 ans.
Son travail et ses Ioisirs lui avaient

permis de constater des cas doulou-
reux d' en fan t s  négligés parce que non
légitimes : manque d 'hygiène , mal for -
malions physiques , etc., abandons par-
tiels , tout cela devait provoquer chez
cotte jeune f i l l e  déjà marquée par un
deuil  premature — la mort d' une mè-
re laissé une large plaie ouverte dans
le cceur d' un enfant  — le désir de se
consacrer entièrement à l' enfance mal-
heureuse ; elle en avait la vocation,
elle sut lui rester f idè le .

1928... Pagane.
On s'était organisé pour recevoir une

demi douzaine de gosses. Il en vint
plus de 17 en moins de quinze jours
après l'ouverture de la Pouponnière.

Que f a i r e  ? Pas de lits... pas d' ar-
gent...

On f i t  des miracles gràce à f a i d e
benèvole et spontanee de nombreuses
personnes. Ces miracles se multipliè-
rent quand il fa l lu t  se lager à Arbaz
comme des exilés, quand il f a l l u t  payer
des factures , quand il fa l lu t  sauver
des abandons, quand il f a l l u t  trouver
des f o n d s  nouveaux en évitant que la
misere serve des buts cachés arrière
d 'habiles pièges.

L'oeuvre granali clopin-clopant.
On fonde  une école de nurses. On

s'installe après moult vicissitudes dans
des locaux de l'ancien hópital selon un
voeu exprimé par les Pères Jésuites.

Entre temps, on avait passe par
l'hotel de la Dent d'Hérens , le chalet
de la Trinile et le chalet Lorétan, aux
Mayens  de Sion , gràce à des aides et
à des appuis  aussi généreux que dé-
sintéressés.

25 janvier 1945. La terre tremble.
Les murs se lézardent. Le toit laissé

peintres. On rebouche les trous. La
« maison » devient propre à l'habitat.
On l' améliore. Elle devient accueillan-
te, coquette.

Il  est temps d'ouvrir une maternité.
Seize ans ont passe. La lutte f u t

rude.
On f è t e  les 30 ans de la Pouponnière

en pouvant présenter une école de
Nurses renommée, une Maternité ap-
préciée. Les vieux amis sont là aux
cótés de Mlle  Zingg et des tas de gos-
ses viennent enbrasser une « tata » un
peu émue, mais contente et jamais f a -
tiguée.

— L'Ecole valaisanne de Nurses,
gràce au dévouement de nos profes-
seurs , de M. le doeteur Adolphe Sier-
ra et des monitrices, rayonne aujour-
d'hui, me dit Ml le  Zingg. Cinq à six
o f f r e s  de places nous parviennent cha-
que jour.

— Combien d'élèves recevez-vous ?
— Nous ne pouyons pas en recevoir

plus de 30 à 35 ensuite du manque de
place ; alors , nous devons en refuser
une cinquantaine chaque année.

— Combien d' en fan t s  avez-vous hé-
bergé ?

— Plus de 7.000 gosses ont passe par
la Pouponnière.

— Et que deviennent-ils ensuite ?
— Nous pouvons nous vanter de n'a-

voir jamais donne l' un de nos en fants
dans un orphelinat. Nous les gardons
jusqu 'au moment où nous trouvons
une heureuse solution. Cent quatre-
vingt enfants  ont trouve une famil le
adoptive gràce à la Pouponnière...

— A la Maternité , quel est le chi f -
f r e  des naissances en une année ?

— Trois cents environ. En plus
l'Oeuvre de Sainte Elisabeth vient au
secours des mamans plongées dans
une détresse indescriptible.  Oeuvre
modeste , certes , mais gràce à laquelle
on peut fa i r e  des sauvetages merveil-
leux.

Aujourd'hui, la Pouponnière est à

nouveau dans une impasse, car elle est
la seule maison en Valais qui garde
les en fan t s  p lus àgés que deux ans. Il
f a u t  donc plus de locaux, de nouvel-
les monitrices, du matériel supplémen-
taire.

En. clair , cela veut. dire qu 'un tas
« d'oisillons » ont besoin de notre aide
dans ce nid dguil le t  que doit ètre une
pouponnière  qui ne remplacera jamais
le f o y e r  familial et l 'amour d' une mè-
re et d'un pére.

— Nous remercions de tout cceur
ceux qui nous ont permis de réaliser
ces ceuvres, ceux qui nous permettent

Mlle Marie Rose Zingg

de les maintenir et de les développer.
Pour l'avenir, nous mettons notre con-
f iance  en Dieu.

Mademoiselle Zingg m'a fa i t  part
des ìnquiétudes qui la tourmentent,
comme si elle me confiait un testa-
ment.

Qu 'elle se rassure. Dieu lui permet-
tra d'accomplir sa mission jusqu 'au
bout de ses forces encore vives et sau-
ra guider les pas de ceux qui la pour-
suivront après elle pou r que vivent et
grandissent les ceuvres auxquelles elle
a Uè son nom pour l 'éternité.

F.-Gérard Gessler

Révision des dispositions fédérales sur l'alcool
Ces derniers jours, le Conseil fede-

rai vient d'approuver un projet de
révision du règlement d'exécution de
la loi sur l'alcool et de la loi sur la
concession des distilleries domesti-
ques.

Ce règlement entrerà en vigueur le
ler juillet 1962.

Qu'aporte-t-il tì'e nouveau ?

UNE REGLEMENTATION
PLUS STRICTE

Comme il fallait s'y attendre, les
nouvelles dispositions sont plus sé-
vères que les précédentes.

C'est ainsi que le nouveau règle-
ment soumet toute concession et le
contròie des eaux-de-vie produites
par les distillateurs et les commet-
tants professionnels à une réglemen-
tation plus stricte. Notons, par exem-
pte qu 'une concession pour la disti.1-
lation pourra ètre refusée lorsque le
requérant aura enfreint les disposi-
tions de la législation sur l'interdic-
tion de l'absinthe.

Le législateur federai a également
précise les notions ayant trait au
droit de consulter la comptabilité
commerciale du distillateur.

LA QUESTION
DES DISTILLERIES

DOMESTIQUES

Dans le but de lutter avec plus
d'elficacité contre les abus provoqués
par un usage exagóré de l'alcool , ceci
dans l 'intérèt general de la sante
publ ique , te Conseil federai s'est
également penché sur le problème
des distilleries domestiques.

Que faut-i l  entendre par là ?
Il s'agit , en bref , de la production

non industrielle des boissons distil-
lées. Certains abus ayant été consta-
tés dans ce domaine, le Conseil fe-
derai a édieté des dispositions qui
doivent , en principe, permettre de
résoud re ce délicat problème.

Ne pourra à l'avenir se livrer à cet-
te activité que l' agriculteur qui ex-
ploite , lui-mème, un domaine agrico-
la, seul ou avec l'aide de sa famille
ou de son personnel. Ainsi. comme
par le passe, l'agriculteur bénéficie-
fn de la franchise d'impòt dans ce
domaine , alors que le non-agriculteur
sera place dans une situation moins
confortata le : il ne pourra plus ef-
fretuer  ce genre de travail.

Cependant. l'agricul teur  n'aura plus
la facul té. à l' avenir . de travail ler
dans ce secteur aussi librement que
par le passe.

En effet, afin de lutter contre les
abus constatés dans l'usage de l'eau-
de-vie franche d'impòt, le Gouverne-
ment federai a été amene à réviser
certains articles actuellement en vi-
gueur.

C'est ainsi que dans certains cas,
la règie des alcools pourra fixer une
quantité maximum pouvant étre pla-
cée en franchise d'impòt. En d'autres
termes, cela signifie que l'eau-de-
vie dépassant cette quantité devien-
dra imposable.

Des limites ont été fixées : cinq
litées au maximum d'eau-de-vie par

personnè travaillant constamment
dans l'exploitation et un litre par
tète de gros bétail.

Dans des cas exceptionnels, d'au-
tres limites pourront ètre fixées, si
cela s'avere nécessaire.

Notons, encore, que ces dispositions
ne frappent que les agriculteurs se
livrant à la production non indus-
trielle des boissons distillées.

Le Conseil federai espère vivement
que ce nouveau règlement d'exécu-
tion permettra une application plus
efficace de la loi sur l'alcool.

Ant.

Les indemnités allouées au personnel federai
pour le service du dimanche et de nuit

La révision recente de l'ordonnance sur les rapports de service des
fonctionnaires de I'administration générale de la Confédération et des CFF
apportent à ceux-ci une amélioration de leurs conditions matérielles d'exis-
tence. C'est ainsi qu'elle a eu pour effet de relever les indemnités pour service
du dimanche et service de nuit. Pour chaque heure de travail, l'indcmnité
s'élève au quart du montani maximum horaire de la classe de traitement
dans laquelle le fonctionnaire est rangé, mais à 1 fr. 20 au moins. L'indcm-
nité pour service du dimanche est versée pour le travail accompli le dimanche,
à Nouvel-An, à l'Ascension et à Noél, ainsi qu'à trois autres jour s fériés
généraux que designerà le Département des Finances et des Douanes. L'in-
dcmnité pour service de nuit est versée pour le travail accompli entre 21
heures et 6 heures ; elle s'élève à 1 fr. 20 pour chaque heure entière ou
entamée.

Selon le règlement des ouvriers,
le supplément de salaire pour heu-
res supplémentaires , travail de nuit
et travail du dimanche est de 25 %
du salaire horaire verse. Pour le tra-
vail temporaire ou duratale par ordre
la nuit ou le dimanche, l'ouvrter a
droit à un supplément de salaire de
50 % du salaire horaire. En outre,
l' ouvrìer a droit à une j ndemnité
pour horaire de travail irrégulier,
s'il en résulte des frais supplémen-
taires pour lui. Cette indemnité est
versée lorsqu 'il entre en service de
6 h. à 6 h. 30 y compris, ou s'il
remplit ses fonctions sans interrup-
tion entre 12 et 13 h. ou entre 18 h.
03 et 19 h. 30. Cette indemnité s'é-
lève chaque fois à 1 fr.

Sur la base des dispositions tran-
sitoires des ordonnances revisées sur
les rapports de service des fonction-
naires . employés et ouvriers de la
Confédération , l'augmentation ordi-
naire de traitement pour le ler jan-
vier 1962 se calcule d'après le nou-
veau droit . Cette majoration s'élève
uniformément  à 150 fr. pour tous les
fonctionnaires et employés, le mon-

tani maximum de la classe de trai-
tement entrant en considération ne
pouvant cependant pas ètre dépassé.
Alors que les nouvelles dispositions
concernant les indemnités pour ser-
vice du dimanche et service irrégu-
lier sont entrées en vigueur avec ef-
fet rétroactif au ler janvier 1962,
celles concernant le service de nuit
et les voyages de service ont pris
effet le ler avril courant.

Soirées dansan.es
tous les mercredis,
vendredis et diman-
di es

Ouvert jusqu 'à 2 h.

RESTAURANT - BAR

S T A L D B A C H
près de Viège

Appel du Président de la Confédération
en faveur de la Croix-Rouge suisse

Je recommande donc chaleureuse
ment à chacun de soutenir généreu
sement la Croix-Rouge suisse et l'Ai
liance suisse des Samaritains à l'oc
casion de leur collecte nationale con
jointe. Ces deux institutions incar

Jour et nuit, des milliers d'infirmières formées sous
le contròie de la Croix-Rouge suisse prodiguent leurs
soins aux malades. Toutes les quatre minutes un mala-
de ou un blessé regoit une transfusion de sang. Toutes
les cinq minutes un blessé est secouru par un Samari-
tain ou une Samaritaine.

Que survienne une catastrophe, une epidemie, un
afflux de réfugiés ou une guerre, le personnel sanitaire
de la Croix-Rouge est sur pied, les Samaritains sont
à la tàche, les donneurs de sang à disposition, les auxi-
liaires hospitalières prètes à agir, d'importantes réser-
ves de matériel hospitalier disponibles dans tout le
pays.

Tous les jours des tàches plus nombreuses attendent
la Croix-Rouge suisse. Des lits sont distribués, les
vieillards isòlés et des malades se voient entourés par
des assistantes bénévoles.

Tout cela nécessité une préparation continue, des
entrainements réguliers, une organisation assez souple
pour s'adapter à tous les imprévus, du matériel d'en-
seignement, des installations bien outillées et surtout
une somme enorme de dévouement.

Dans bien des circonstances délicates, la Confédéra-
tion sait pouvoir compter sur la collaboration efficace
de la Croix-Rouge suisse pour des tàches en Suisse
et à l'étranger.

nent la vocation humanitaire tradi-
tionnelle de notre pays.

Paul Chaudet
Président de la Confédération

Un cirque a la frangaise qui a fait sensation
(Fav). — Le « City

Circus » a piante ses tentes pendant
deux jours sur la place de fète à Mar-
tigny-Ville après avoir obtenu un suc-
cès consideratale à Monthey.

Nous avions l'impression préalable
que ce n 'était qu 'un bon petit cirque
de seconde zone, mais nous avons été
surpris de constater que c'était un
cirque de grande classe qui tient fa-
cilement la comparaison avec les plus
importants.

Les jeux du cirque sont délicieux.
Ils apportent . par leur diversité , une
suite de tableaux extrèmement agréa-
bles. Les spectateurs passent du rire
frane et sonore que déchainent tes
clowns (et ici ils sont spécialement
remarquables dans des numéros d'une
étonnante souplesse) aux exploits a-
crobati ques d'une merveilleuse virtuo-
si té.

Le « City Circus » a la prétention

de devenir un cirque proprement ro-
mand, non pas par ooposition ali grand
cirque national qui a une essence déjà
plus alémanique, mais pour donner
une expression des diverses mentalités
de notre pays.

Il faut dire également que le cir-
que célèbre de Paris , Bouglione, lui
donne son cachet nettement francais.
En genera l , les numéros sont courts,
légers, spirituels. Il n 'y a pas de lon-
gueur et les séquences se succèdent
à un rythme rapide et éblouissant.

Nous laissons aux spectateurs le
plaisir de découvrir l'inédit de ces
diverses pi-oduetions qui sont un en-
chantement, pour terminer par la féé.
rie du Bengale d'une richesse de cou-
leurs qui nous ramènent aux pays
des milles et une nuits... Un spectacle
à ne pas manquer. comme la visite
du zoo où s'agitent des lions , des ti-
gres. girafes, hippopotames. pumas,
singes. éléphants, etc, vidis.



Dès lundi 23 avril à 14 h. 30
et jours suivants tous les soirs
à 20 précises
Dimanche 29 matinée à 14 h. 30
Le film qui triomphe dans
toutes les grandes villes d'Eu-
rope

LE CYD
avec Charlton Heston - Sophia
Loren - Raf Vallone - Gene-
viève Page
3 h. 15 de grand spectacle
Prix des places impose :
Fr. 3.—, 3.50 et 4.—
Parie francais - Dès 16 ans rév.
Ecra n géant - CINEMASCOPE
et COULEURS

Du mercredi 25 au dimanche
29 avril - Dès 16 ans révolus
Une bombe de rire

QUELLE JOIE DE VIVRE
avec Alain Delon - Barbara
Lass et Gino Cervi
Un film follement amusant
Parie frangais

Du mercredi 25 au dimanche
29 avril - Dè's 16 ans révolus
Un « policier » qui coupé le
soufflé

UN HOMME POUR LE RAGNE
avec Stanley Baker - John
Crawford, etc.
Un grand film d'action
•Parie frangais - Mégascope

Jusqu'à dimanche 29
16 ans révolus
Une histoire bouleversante

MIRAGE DE LA VH.
avec
Lana Turner et Joh n Gavin

Jusqu 'à dimanche 29
18 ans révolus
Une ceuvre violente .. dure...

DE L'ENFER A L'ETERNITE
Les exploits authentiques d'un
G.I.

Jeudi 26 - 16 ans rév.
Un film de cape et d'épée

LES PIRATES DE LA COTE
Dès vendredi 27 - 16 ans rév.
Un grand film d'aventures

CEUX DE CORDURA

Dès vendredi 27 - 16 ans rév.
Une suite d'aventures extra-
ordinaires

LE TIGRE DU BENGALE
avec Debra Paget
et Paul Hubschmid

Jeudi 26 avril à 20 h. 30
De grandes vedettes : James
Stewart - Audie Murphy dans

LE SURVIVANT
DES MONTS LOINTAINS

Un grand western en couleurs
et cinemascope
Dès 16 ans révolus

Vendredi 27 -
Dimanche 29 avril , 20 h. 30

(16 ans)
Une réalisation d'un faste
inou'i avec
FERNANDEL i
Henri VILBERT
Samia GAMAL

ALI BABÀ
ET LES 40 VOLEURS

Tout le luxe et la somptuo-
sité de l'Orient

Une grande soirée cantonale des patoisants
Comme nous l'avons annonce. la Voici le programme :

soirée cantonale des patoisants aura _ . Chermignon : Chant d'ensemble et
lieu samedi prochain , 26 avril , dès musique folklorique (Firmin Rey)
20 h., à la grande salle de l'Hotel 2. Vissoie : Deux chants et un conte
Chàteau Bcllevue , à Sierre. (Edouard Florey)

Cette .soirée sera une exceliente soi- 3. «Au Conseil communal de Savièse»
ree de propagande pour le maintien
des belles traditions valnisannes. 4

Musique folklorique, chants populai-
res, récits , contes et pièces de théà- 5
tre des groupes costumes seront des
productions qui évoquent le « Bon
Vieux Temps ». g

Le « Carillon d'Evolène » du Rd Pére
Tharsice Crettol et la «Vieille Fileuse»
de M. Camillo Martin sont des chceurs
qui deviennent populaires. 7

Notons qui six groupes parlicipcnt
à cette soirée, soit ceux de Savièse 3
Hérémence , Chermignon , Randognc
Vissoie et Chalais. !)

Disons également que les produc-
tions seront enregistrées par Radio- 1
Lausanne.

scene villageoise (Alfred Reynard)
4. Chalais : Deux chceurs religieux

(Camille Martin)
5. Chermignon : Saynette du «Bon

Vieux Temps» (Mme Celine Rey,
inst.)

6. Chalais : Deux chants et un conte
(Gaspart Zufferey).

Entr 'acte
7. Chermignon : Chant et guitare , un

conte et danse folklorique.
3 Chalais : Trois chants profanes (Ca-

millo Martin).
9. Hérémence : Quatre chants et un

conte (Emile Dayer).
10. Randogne : Quatre chceurs et une

pièce de théàtre (Rd Pére Tharsice).

Sion
'
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et la région
Saint-Martin : Fète des jeunes de 20 ans Une bonne nouvelle '

Une interessante
fusion

Au son des f i -
f res  et tambours,
11 jeunes f i l les
pimpantes , s o u  -
riantes et fraiches
(mais p o u r q u o i
seulement deux en
costume du pays? )
et 8 garcons soli-
des, dont quel-
ques-uns en gris-
vert , précédés des
autorités commu-
nales et suivis de
leurs parents , dé-
filaient en cortège
dimanche apres-
midi dans le villa-
ge de St-Martin.

Une recente cou-
tume, due à l'heu-
reuse initiative des
frères tertiaires,
veut que la parois-
se et la commune
fèten t l'après-midi
du jour de Pà-
ques, l'entrée de
ces jeunes dans
leur majoritè.

A l'église , ils en-
tendirent les vceux
de M. le Rd Cure
puis assistèrent à
la bénédiction du
Saint Sacrement.

Puis, sur la pla-
ce, au nom du per-
sonnel enseignant ,
M. Placide Moia:,
instituteur à Praz-

Les jeunes gens défilcnt dans le village
(Photo lz)Jean, brossa un

tableau évocateur
des deux mondes en présence: le mon-
de chrétien dans lequel Dieu s'est
fait  homme et le monde matérialiste
dans lequel on veut faire de ì'homme
un dieu. A vous de choisir, chers jeu-
nes, qui entrez dans la vie adive.

Au milieu d' une grande foule de
curieux, le cortège se reforma pour se

diriger vers l'Ecole ménagère où les
invités eurent le plaisir d'assister à
une représentation théàtrale très in-
téressante.

Une vente d'insignes en faveur des
missionnaires de la paroisse fu t  ac-
cueillie favorablement par toute la po-
pulation.

EVOLÈNE (Rr). — Il s'agit de no-
tre souci No 1 : la route touristi-
que Sion-Lea Haudères.

Nous apprenons en effet avec sa-
tisfaction qu 'une réunion a eu lieu
entrre les représentants des cinq com-
munes intéressées : Sion : Vex, Hé-
rémence, St-Martin et Evolène.

L'identité de vues est parfaite.
D'un commun accord , la décision a
été prise d'activer dans le plus bref
délai les travaux de correction et de
réfection pour certains trongons.

Plusieurs vont ètre mis en soumks-
sion incessa mment , entre autres pour
la commune d'Evolène celui de Pra-
jean-Villatz , N.-D. de la Garde.

Bvolène-La Tour est déj à attribué.

EVOLÈNE (Rr) . — Trois alpages
de la région ont pris l'heureuse déci-
sion de la fusion ainsi que l'amélio-
ration intégrale.

Il s'agit de l'alpage de Niva (sur
Evolène), Crettaz (sur les Haudères),
et Couta z (vai d'Arolla). La première
étape de ce pian d'aménagement sera
une route pour l'amenée du lait à la
laiterie centrale.

Un comité d'initiative vient de se
constituer, il comprend deux repré-
sentants de chacun des trois alpages
sous la présidence de M. Jean Mais-
tré, président d'Evolène.

Une demande a été adressée au
département de l'intérieur afin que
celui-ci procède à l'avant-projet de
l'amélioration intégrale.

Les premiers Départ
panneaux sont posés de missionnaires laì'cs
ST-LEONARD (FAV). — Comme

nous l'avions annonce dernièrement ,
il a été décide de poser un peu par-
tout aux entrées des localités de no-
tre canton des panneaux indiquant
les heures des messes et cultes. On
nous signale précisément que les pre-
miers panneaux ont été posés, parti-
cuiièrement un à St-Léonard . Heu-
reuse initiative que Fon souhaite
voir largement suivie par les autres
communes valaisannes.

HÉRÉMENCE (Bn). — Lundi pro-
chain , 30 avril , MM. Camille et Ni-
colas Dayer partiront pour l'Afrique
centrale y exercer un apostolat lai'c
pendant trois ans.

Avant leur départ, ils ont tenu à
dire adieu à la population d'Eusei-
gne le jour de la saint Georges, pa-
tron du village.

Les adieux ont été marqués par
une conférence du R. P. Louis Dayer
qui a passe cinq ans en Algerie.

Elle était agrémentée de vues en
couleurs montrant , autre les paysages
parfois brùlés volontairement à cau-
se de la triste guerre qui dure depuis
trop longtemps, les difficultés des
missionnaires à accomplir leur travail
vis-à-vis d'une population le plus
souvent très misérable et soumise à
toutes les vicissitudes.

Tous nos vceux accompagnent ces
jeune s gens qui ne craignent pas de
sacrifier plusieurs années de pleine
force pour le service d'une notale et
sainte cause.

La terre a tremblé
SION (FAV). — Hier soir, vers

un 22 h. 40, une légère secousses sis-
mique a été ressentie en ville de Sion.

Assermentation
de la classe 1962

SION (FAV). — C'est vendredi
qu'aura lieu à Sion la cérémonie
d'assermentation de la classe 1962
des aspirants-gendarmes.

A 10 h. 15 aura lieu un défilé qui
empruntera l'itinéraire suivant : av.
du Nord , av. de la Gare, rue de Lau-
sanne, place de la Cathédrale.

A 10 h. 30, ce sera la cérémonie
d'assermentation proprement dite, qui
aura beaucoup d'éclat.

L'on entendra notamment une al-
locution du chef du Département de
justice et police.

La cérémonie se terminerà par un
repas en commun.

Arrestation d'un voleur
SION (FAV). — La police de Sù-

reté fribourgeoise, en collaboration
avec celle du Valais , a identifié et
arrèté l'auteur de deux cambriola-
ges, commis en ville de Fribourg, l'un
le 9 décembre 1961 au préjudice d'un
institut religieux , où 2500 frs avaient
été dérobés, et l' autre , le 7 février
1962, dans un autre institut du mè-
me genre, où 500 frs avaient disparu.
L'auteur , un Italien àgé de 26 ans ,
a reconnu les faits.

Collision autoccir contre auto
SION (FAV). — Hier soir une col-

lision s'est produite près du garage
Couturier entre un aulocar et une
voiture. Pas de blessé, mais quelques
dégàts matériels.

Joli succès d'un jeune peintre Le pOSlf SUf .3 iùTQM 6St mc,mfe_1S_ìf ÈC^Vé
NENDAZ (FAV). — On nous si-

gnale que M. Christophe Fournier ,
de Beuson-Nendaz , vient de réussir
brillamment la maitrise federale de
peintre en bàtiment.

La « Feuille d'Avis du Valais »
présente à M. Fnurnier ses féiici-
tations pour son succès.

Succès professionnel
MOLLENS (FAV). — Nous avons

relaté dans notre édilion d'hier que
M. Bernard Gasser, de Mollens , avait
obtenu la maitrise federale d'entre-
preneur. En réalité , il s'agit d' une
maitris e de maitre-ma gon.

Modulile « Bene AAerenti »
MOLLENS (Cz) . — M. Raymond

Crettol , de Loc, a regu dimanche la
médaille » Bene Merenti » , pour sa
haute collaboration au sein du chceur
d'hommes de St-Maurice do Laques.
La « Feuille d'Avis du Valais » pré-
sente à M . Cretini toutes ses féli-sente à M . Cretini toutes ses féli- Nous avions relate , il y a quelque temps , de quelle manière on at'aif rem-
citations ct espère qu 'il conserverà place l' ancien pont qui passait sur la Borgne , près de son emboucliur e dans le
encore longtemps sa place dans cette Rhóne. Aujourd'hui , les travaux sont pra tiquement terminés et le nouveau poni
société. est bien place (notre photo).

L'abbé Crettol
à Evolène

EVOLÈNE (Rr). — Le jou r de
Pàques, M. l'abbé Crettol, recteur à
l'école d'agriculture de Chàteauneuf ,
donnait deux conférences dans le
Val d'Hérens, l'une en fin d'après-
midi à La Sage et l'autre à Evolè-
ne le soir.

L'affluence a été grande à l'une
comme à l'autre et les spectateurs
enchantés. M. l'abbé Crettol compte
beaucoup d'amis dans la région.

Cette conférence doublée de pro-
jections lumineuses visait aux pro-
blèmes que comporte revolution tou-
ristique de la vallèe.

Faute de temps, nous reviendrons
probablement une autre fois sur cette
conférence d'un grand intérèt.

Feu de broussailles
EVOLÈNE (Rr). — Hier soir vers

la tombée du jou r on pouvait voir
d'Evolène des flammes s'élever au
haut des rochers qui surplombent le
village en direction de Villa.

Les pompiere de La Sage et Villa
alertés par leur capitaine. eurent vite
fait de maitriser l'incendie qui aurait
pu faire de gros ravages aux forèts.

Un habitant de St-Martin
supérieur d'un couvent africain
ST-MARTIN (FAV). — Nous ap-

prenons que la première cérémonie
de profession religieuse s'est déroulée
le 24 avril au couvent des Capucins
de Kasita (Tanganyika, Afrique orien-
tale), en présence du supérieur de
l'établissement, le Rd Pére Beytri-
son, un Valaisan authentique, origi-
naire de St-Martin.

f Mme Marguerite
Pannatier

VERNAMIEGE (f) — Toute la po-
pulation de Vernamiège a accompa-
gné hier à sa dernière demeure Mme
Marguerie Pannatier , décédée à l'àge
de 77 ans. D'une fenètre de son appar-
tement le mari de la defunte àgé de
87 ans assistait en pleurs au passage
du cortège funebre. Drame au soir
d'une vie.

A tonte sa famille nos sincères con-
doléances.

GRAIN DE SEL

Du plomb dans l'aile
— L'hótellerie sédunoise a du

plomb dans l'aile.
— Qu'entendez-vous par là ?
— Vous m'avez bien compris . Je

ne fais  pas allusion à la qualité
mais à la quantité.

— i4u train où nous allons, il est
vrai que la disparition des hòtels
devient inquiétante.

— Pour l'instant ne mettons pas
au pluriel ce phénomène singulier.
Un hotel a été démoli.

— Oui , mais on parie à mots cou-
verts de la transformation , après
vente du plus bel hotel de la cité.

— Cela , mon cher, c'est une pro-
babilité. Ce n'est pas une certitude.
Transformation n'est pas synonyme
de démolition.

— J' aimerais vous croire, car la
saison touriste, qui s'est amorcée
à Pàques , va démarrer. On dit
qu 'elle battra tous les records en-
registrés jusqu 'ici.

— Pour cette année , il faudra
bien se débrouiller pour lager à
Sion un maximum de touristes non
seulement dans les hòtels encore
debouts , mais chez l'habitant.

— Plaisantez-vous ?
— Non, je  suis sérieux.
— Alors , vous ignorez qu'il n'y

a pas de chambres libres chez les
particuliers qui les louent au mois.

— Dans ce cas, ce seront les vil-
les de Sierre et de Martigny qui
profiteront du « trop plein »...

— Naturellement , mais pour
Sion, pour le tourisme locai, c'est
un coup dur.

— Surtout qu'il a fallu renoncer
d orpaniser d'importants congrès.

— Il reste donc à trouver une
solution à ce problème.

— Oui, mais laquelle ?
— Construire un ou deux hòtels

fonctionnels , modernes et rentables.
— C'est là af faire  de spédalistes.

Et ceux qui s'y connaissent ne sont
pas optimistes , car ils prétendent
que le taux d'occupation des hòtels
en Valais ne dépasse guère le 42%
en moyenne.

— Est-ce que la commune et la
bourgeoisie ne pourraient pas se
mettre ensemble pour édifier un
hotel qui serait mis en gérance ?

— Je n'en sais rien, moi. Il se
peut que cette solution réponde
aux vceux exprimés en ce moment.
Mais ne le criez pas trop fort par-
ce que je  n'ai pas l'impression que
tout le monde , à Sion , soit de vo-
tre avis.

Isandre

Echos de Pàques
NAX (f) — D'une emouvante sim-

plicité la «Première communion» eut
lieu à Nax le jour de Pàques. M. le
cure Putallaz a su donner à cette céré-
monie la dignité qu 'elle engendre. A
la sortie de l'église, communiants, pa-
rents et hòtes de Nax furent accueillis
aux accents de l'«Echo du Mt Noble».

L'après-midi sur la place du village
la société de musique innova, en don-
nant un concert. On eut également la
delicate attention d'offrir un petit con-
cert à quelques membres de la pre-
mière heure.



L entree ouest de Sierre va ètre améliorée

Monthev et la--me.. ..... ... ..... ....

Ces jours derniers, des travaux ont commence à l'entrée ouest de la ville
de Sierre. La route cantonale prendra un nouvel aspect à cet endroit et au lieu
de suivre les 3 fameuses courbes qui sont comprises entre le dépòt Valgros et
la bifurcation sur Chippis , la route passera tout droit à travers les vignes. Des
trax ont déjà marqué leur passage sur ce nouveau rediligne qui se dessine et
qui dannerà un aspect digne à l' entrée de la calcitale de la Noble Contrèe qui
se développe de jour en jour.

(Photo Schmid)
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Décisions du Conseil communal de Vouvry
Séances des 19-2-62, 26-2-62, 1-3-62,

12-3-62.
Sur préavis de la Commission d'é-

dilité, le Conseil autorise :
M. William Vuadens à transformer

sa grange en appartement avec sa-
lon de coiffure et garages ;

M. Ami Bressoud à transformer la
veranda de son bàtiment pour l'a-
ménagement de deux chambres ;

— Il adjuge les travaux de réfec-

. —: Il étudie divers points d'un rap-
port fourni par le Président pour l'a-
ménagement rationnel du territoire
et des modifications éventuelles du
pian d'extension.

— Il adjuge les travaux de gou-
dronnage du chemin des Bresoleys à
l'entreprise Stuag et en confie la
surveillance à l'ingénieur Erti.

L'Administration communale.

A propos
de la centrale

de Vouvry

tion de la route du hameau de Miex
à l'entreprise Stuag et charge les
presidente des Commission d'édilité
et du service des eaux de régler les
questions de raccordement à l'eau
et à l'égout.

— Il charge également la commis-
sion d'édilité de faire construire un
mur de protection à l'entrée de l'abri
des cibarres du Stand, à 50 m.

— Il décide de mettre le personnel
employé et ouvrier de la commune
au bénéfice d'une assurance mala-
die collective pour lès indemnités
journalières .

— Sur préavis de la commission du
eulte, il attribue les travaux de ré-
novation de la cure comme suit :
de maconnerie à Georges Buscaglia,
de couverture à Francois Pot et fils,
de menuiserie à Paul Parchet.

— Il décide de mettre en location
les bas-communs bourgeoisiaux aban-
donnés pour le prix de frs 250.—
l'hectare.

St-Maurice et le district

MONTHEY (FAV). — Les délais
concernant la mise a l'enquéte publi-
que dans les limites de la compé-
tence communale de la construction
de la nouvelie centrale thermique
projetée sur le territoire de Vouvry
ont expiré. Diverses réserves ont été
formulées, notamment par les offices
de tourisme de la région de Villars
et de Montreux et par quelques as-
sociations agricoles vaudoises et va-
laisannes, lesquelles demandent les
garanties nécessaires tant en ce qui
concerne la sante publique que la
protection des cultures. Tous les con-
seillers communaux de Vouvry ont
donne un préavis favorable à la de-
mande qui leur fut adressée par les
constructeurs. Il appartiendra désor-
mais aux divers services d'hygiène
sociale, de construction de l'Etat du
Valais et finalement au gouverne-
ment valaisan de se prononcer en
la matière.

Chez les tireurs
agaunois

ST-MAURICE (Pe). — La premiè-
re éliminatoire du championnat de
groupes à 300 mètres aura lieu les
28 et 29 avril prochains au stand de
Monthey. Les heures d'ouverture des
stands sont les suivantes :

28-4-62 : réglage de 14 h. à 15 h.,
concours de 15 h . à 17 h. 30.

29-4-62 : réglage de 8 à 9 h., con-
cours de 6 h . à U h . 30.

La Société du Noble Jeu de St-
Maurice a inserii pour cette première
éliminatoire 15 groupes. Tous ces ti-
reurs ont été convoqués et les mem-
bres qui ne pourraient se présenter
à cette éliminatoire voudront bien en
aviser immédiatement le président
Georges Rey-Bellet ou le secrétaire
Paul Barman.

Un entrainement est prévu pour ce
championnat le 26 avril de 17 à 19
heures au stand de Vérolliez.

« LES VIEUX PRES » à Martigny
Arts et Lettres presenterà mardi

ler mai au Casino-Etoile l'oeuvre
puissante de Jean-Paul Zimmermann

«Les Vieux Prés », mise en scène
de Charles Apothéloz et interprete
par la troupe du Théàtre Municipal
de Lausanne.

C'est un drame de notre terre, le
drame de ceux qui luttent pour elle
avec amour et sacrìfice malgré la
baine.

La location est ouverte à la Pa-
peterie Dupuis, av. de la Gare. Tél.
6 11 36.

Prix des places : 3,50, 5.—, 7.—.
P. 71-8 S

Un chalet cambriole
MONTANA (FAV). — Dans la nuit

de mardi à mercredi , un chalet ap-
partenant au Dr Ducrey, de Sion , et
situé à Plan-Mayens, au-dessus de
Montana , a été cambriole par un ou
des voleurs qui se sont emparés de
différents objets.

La polioe a ouvert une enquète.

Dimanehe: inauguration de la nouvelie eglise
de Sierre

Jambe cassée
OBERWALD (FAV). — L'institu-

teur d'Oberwald, dans la vallèe de
Conches, M. Henri Kreuzer, a été
victime d'une chute alors qu 'il rega-
gnait son domicile. Souffrant d'une
jambe fracturée et de contusions, il
a été transporté à l'hòpital de Bri-
gue.

SIERRE (Pt). — Dimanche, la ville de Sierre toute entière, autorités reh-
gieuses et civiles en tète, participera à la conséeration de la nouvelie eglise
Sainte-Croix, récemment construite.

La cérémonie, qui debuterà à fl h., sera rehaussée par la présence de Mgr
Adam, évèque de Sion, qui procèderà à la conséeration proprement dite.

Après la Grand-messe, les invités se rendront dans un hotel de la ville où
un banquet leur sera offert.

Mort subite
FIESCH (FAV). — Le tenancier

du Buffet de la Gare de Fiesch, M.
Adolf Bohnet , qui remplissait cn ou-
tre les fonctions d'officier d'état-ci-
vil, a été victime d'une crise cardia-
que et est mort peu après. C'était
une personnalité très connue et esti-
mée dans la région. Il était àgé de
59 ans, marie et pére de 5 enfants.

Arrestation
de cambrioleurs

SIERRE (FAV). — La police a réus- j^, 'TJggg
si à arrèter trois jeunes gens domi-
ciliés à Sierre qui . avaient cornmis
toute une sèrie de cambriolages dans L'église de Ste-Croix, dont la construction vient d'ètre terminée, va étre
la région, notamment dans des kios- consacrée dimanche,
ques. Ils ont reconnu les faits . (Photo Schmid)
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La station se vide
ZERMATT (Jn). — La station de

Zermatt se vide peu à peu et la sai-
son tire à sa fin . Les hòtels et cha-
lets étaient encore pleins jusqu 'à
Pàques, mais lundi déjà quelque 2300
personnes ont regagné la plaine, alors
que mardi on en dénombrait envi-
ron 1700. Il reste actuellement à pei-
ne 2.000 touristes dans la station et
l'on pense que tout ce monde s'en
ira d'ici la fin du mois.

Les conditions de neige sont enco-
re excellentes, surtout en altitude où
les skieurs préfèrent emprunter les
pistes situées entre 2000 et 3000 mè-
tres où l'on rencontre une neige de
printemps en tous points satisfaiisan-
te.

Un telesiege
qui marche bien !

Assemblée de la Sté Cooperative « La Buche »
La Société de Cooperative de Ver-

nayaz et environs a tenu mardi à la
Halle de gymnastique sa 41e assem-
blée générale.

Devant une assistance record, plus
de 120 ménagères, le président M. Bal-
leys souhaita la bienvenue au nom du
Conseil d'administration et donna con-
naissance de l'ordre du jour.

Le protocole de la dernière séance
tenu par Paul Meizoz, relata d'une ma-
nière saisissante l'assemblée 1960 où
l'on fètait le 40e anniversaire de la
Coopé.

Le président donna lecture ensuite
du rapport du Conseil d'administra-
tion. De ce rapport fort bien présen-
te, les bénéfices étant ristournés —
après les réserves d'usage — aux coo-
peratemi, la Société a pu ainsi distri-
buer pour l'exercice 1961, près de Fr.
50 000.— qui ont été les bienvenus au-
près des ménagères.

Dans le but d'améliorer le service
à la clientèle, la Société vient d'ouvrir
un salon-lavoir ultra moderne qui a
conquis la sympathie des ménagères.
Les prix pratiqués sont sans concur-

Les enfants doivent ètre vaccinés
MARTIGNY (Pt). — Tous les en-

fants nés entre le ler juin 1960 et le
30 novembre 1961 doivent ètre vacci-
nés contre la variole.

A cet effet , une séance de vaccina-
tion aura lieu le 3 mai à 14 h. à la
grande salle communale.

A cette mème occasion, les enfants
nés entre le ler décembre 1959 et le
ler juin 1960, qui n 'ont pas encore été
vaccinés, pourront également recevoir
l'antibiotique.

la Grande Salle communale, avec l'or
rence. A l'issue de cette belle assem- (jre ,_u jour suivant :
blée une distribution générale de cho- -, lj etìtim des com tes 1961colats et cigarettes, fut la bienvenue ' „ ,,„ „ , „ _ .,. -,, ,
auprès des participants. 2> Modification de l'art. 24 du Règie

Signalons encore que cette Société ment communal des constructions ;
compte actuellement 370 membres

SALVAN (Pt), — La société du té-
lésiège la Creusaz SA. se réunlra en
assemblée générale ordinaire le S mai,
afin d'examiner la situation et la mar-
che de l'entreprise.

Immédiatement après cette séance
ordinaire, se tiendra une assemblée
extraordinaire, au cours de laquelle
les actionnaires devront se prononcer
sur l'augmentation du capital action
de 150.000 frs à 300,000 frs.

MARTIGNY-BOURG

Assemblée primaire
L'assemblée primaire a été convo-

quée le mercredi 25 avril à. 20 h. 30 à

3) Emoluments de chancellene

Deux touristes
disparaissent

mystérieusement

Vernissage à Martigny
Nous apprenons que Mlle Suzanme

Aufoert, originodre de Martigny, qua
obtint un succès; évident lors de ses
dernières expo&jitions notamment à
Paris, exposera ses ceuvres au moia
de mai à la salle de l'Hotel de Ville
à Martigny. Le vernissage officiel se
déroulera le 19 mai prochain. Nous
aurons l'occasion d'en reparler.

Fully sur les ondes de la radio
FULLY (FAV). — Samedi dernier,

dans l'émission « Romandie en musi-
que », l'on a eu le plaisir d'entendre
la fanfare l'« Avenir », de Fully, qui
s'était déjà fait remarquer lors de
précédentes émissions.

BOURG-ST-PIERRE (FAV), — D.
y a douze jours environ, deux tou-
ristes autrichiens domiciliés à Salz-
bourg arrivaient à Bourg-St-Plerre
à scooter. ' '

Ils laissèrent leur véhicule au vil-
lage et déclarèrent qu'ils voulafent
partir vers la haute route. Or, l'on
est toujours sans ' nouvelles d'eux.
On se demande s'ils n'ont pas fait
une chute dans les rochers.

Des gardiens de cabane interrogés
ont déclare qu'ils n'avaient pas aper-
cu les deux touristes.

Dernières échos de Pàques à Martigny
H est là, enfin... Il n y a pas à s'y

tromper. C'est bien lui cette fois. Il y
a quelques jours, la neige et les fri-
mas régnaient encore en maitres et,
brusquement, le printemps a tout ef-
facé, balayé, en conquérant que rien
n'arrète. On l'a devine dans les arbres
fleuris. On l'a senti à cette odeur
réconfortante de la terre qui se ré-
chauffe et s'éveille. Les bistrots ont
aligné chaises et tables sur leurs ter-
rasses. On l'a vu fòlatrer dans les plis
légers des robes printanières écloses
soudain sur nos trottoirs comme des
fleurs du Sud aux multiples couleurs.

Le printemps se devait de se mani-
fester pour la grande fète de la Ré-
surrection.

Dans notre petite ville, Pàques ce
fut d'abord le défilé quasi ininterrom-
pu des voitures le Vendredi Saint, avec
leur plein de touristes avides de nei-
ge ou de soleil. Beaucoup d'entre eux
ont fait balte chez nous et, mèlés aux
Martignerains exilés de retour chez
eux pour les vacances pascales, ils ont
apporté en ville une animation joyeu-
se et colorée. Martigny avait déjà sa
mine estivale et se dormait des airs
de grande station touristique.

En ce dimanche de Pàques, chaud
quoiqu'un peu avare de soleil, les Bor-
dillons eurent le plaisir d'entendre leur
fanfare leur offrir une aubade fort ap-
préciée.

Mais Pàques c'est d'abord et avant
tout , à Martigny comme ailleurs, la
grande fète chrétienne qui célèbre la
Résurrection du Christ. Samedi soir,

l'Office solennel de la Vigile pascale
a attiré un grand nombre de fidèles à
l'Eglise paroissiale. Les cierges innom-
brables ont illuminé la nef tout au long
de l'Office, symbole de la fiamme di-
vine. A cette occasion, deux enfants
ont été baptisés.

Célèbre avec ferveur, Pàques 1962
aura été la traditionnelle fète de la joie
et du renouveau.

Les Martignerains ont fait leurs Pà-
ques.

Le printemps aussi...
Puissent les uns tenir les bonnes ré-

solutions prises à cette occasion et l'au-
tre installer définitivement dans la na-
ture sa lumière et sa beauté fécondes
afin d'accélérer une végétation quel-
que peu retardée par un hiver tenace.

R. Fc.

Souvenir

Louis DELEZE
26 avril 1959 - 26 avrà 1962

Sans toi, papa chéri , nous avons
dù regarder l'avenir, pensant à tes
conseils, évoquant ton image.

Heureux de pouvoir, dans tous nos
souvenirs, te rendre à chaque instant
un lumineux hommage.

Veille sur nous.
Ta feme, tes enfants.



Choses vues sur les lieux dont on p arie

Le bled algérien est fort calme
mais le FLN commence à bouger

GHARDAIA (Afp). — Le bled algérien est calme. Je viens d'effectuer
800 km dans une voiture de tourisme, sans escorte, d'Alger à Ghardaia
(Sahara) en m'écartant à plusieurs reprises de la grand'route pour pénétrer
en plein djebel. Nulle part je n'ai remarque le moindre signe de « nervosité ».
Rien ne rappelle de près ou de loin la peur qui étreint les Algérois ou les

Oranais des deux communautés. Je n'ai relevé qu'une seule fois le sigle
« OAS » sur le mur d'une maison en. ruines, à Djelfa : « OAS - MNA - Algerie
francaisè G. Djelfa, située à la porte du Sahara est, depuis le début de la
rébellion m'a-t-on dit, un fief du mouvement nationaliste algérien.

Je n'ai croisé qu'une dizaine de pa-
trouilles militaires. A l'entrée des pe-
tites villes, des gendarmes contròlent
l'identité des automobilistes.

Un officier m'a déclare : « L'armée
évacue les uns après les autres les
postes qu'elle tenait dans le Bled. En
sept ans de guerre ces postes nous ont
coùté de durs efforts et souvent mème
obligé à de lourds sacrifices. Faut-il
croire que ces efforts et sacrifices
n'ont servi à rien ? Nous devons limi-
ter notre action aujourd'hui à la pro-
tection des villes et des voies de com-
munication. Pure formalité ».

Si les Musulmans ne se refusent pas
à engager la conversation avec « l'Eu-
ropéen » — surtout si sa voiture est
immatriculée à Paris, les Européens
en revanche font preuve d'une certai-
ne méfiance, mais il ne peuvent résis-

Le general de Gaulle a re$u
un des défenseurs de Jouhaud

PARIS (Afp). — Le general de
Gaulle a recu à la fin de l'après-
midi d'hier l'un des deux avocats de
l'ex-général Jouhaud, Me Charpen-
tier, qui avait demande audience au
chef de l'Etat à l'issue du procès.

L'entretien, qui s'est déroulé dans
le plus grand secret ,a dure une de-
mi-heure.

Le general de Gaulle, qui avait
recu hier l'avis du conseil supérieur
de la magistrature au sujet du re-
cours en gràce présente par les avo-
cats d'Edmond Jouhaud, se trouve
maintenant en possession de tous les
éléments d'appréciation.

Personnè ne peut dire si le prési-
dent de la République s'est borné à
écouter Me Charpentier ou bien s'il
lui a fait part de sa décision quant
au recours en gràce.

ter au besoin d expliquer pourquoi « la
France a eu tort de répondre oui au
referendum ».

« Vous ne savez pas ce que c'est la
peur, m'a dit une commergante. Pen-
dant sept ans, vous avez envoyé l'ar-
mée pour nous défendre et puis, tout
à coup, vous nous abandonnez ».

Une autre commergante s'est plainte
d'ètre mise à l'index par les Musul-
mans. «Il y a 30 ans que je suis ici.
J'ai adopté 3 enfants musulmans. J'em-
ploie trois autres pour servir les
clients. Le FLN a interdit aux Mu-
sulmans de franchir ma porte. Nous
ne sommes qu 'une poignée d'Euro-
péens parmi les 10.000 Musulmans. Le
FLN veut-il nous asphyxier pour nous
obliger à partir ? ».

J'ai évoqué ce drame devant un of-
ficier musulman qui m'a dit : « Sept

Attaque frangaise

à la frontière tunisienne
TUNIS (Reuter). — L'agence de

presse du gouvernement provisoire
algérien, « Algerie Presse-Service »,
annonce mercredi soir que Ics troupes
francaises ont dcclenché une attaque
le 19 avr,il à la frontière tunisienne
contre des troupes algériennes, tuant

«de nombreux soldats et faisant 17
prisonniers ». Les prisonniers algé-
riens ont été torture, par les Fran-
cais.

A la suite du cessez-le-feu décide
le mois dernier à Evian , ajou.e l'a-
gence ,les Algériens ne sont jj as pas-
sés à la contre-attaque. « LE gou-
vernement provisoire algérien e?time,
poursuit le communiqué, que de tels
incidents pourraient avoir des effets
désastreux si les autorités militai-
res francaises ne prennant >»s les
mesures propres à y mettre un ter-
me ».

ans de guerre n'ont pas arrangé les
rapports entre les communautés.
Quand on ne tuera plus, tout rentrera
dans l'ordre. Le FLN est partout pré-
sent dans le Bled. TI tient en main les
Musulmans ».

Un autre officier, européen celui-
là, m'a déclare : « Nous avons vu il y
a quinze jours les Musulmans se ren-
dre en grand nombre à une grande
réunion politique organisée par le FLN
dans la montagne. Serait-ce la pre-
mière manifestation de la transforma-
tion du FLN en parti politique ? ».

1 D'Alger à Berrouaghia , nulle part
les organismes prévus par les accords
d'Evian (force locale, commissions
mixtes) n'ont été mis en place. Tous
les militaires que j' ai rencontrés sou-
haitent qu'ils le soient sans tarder,
car ils disent ne plus avoir « les
moyens de contróler la situation ».

Succes de la fusee
« Saturno »»

CAP CANAVERAL (Afp). — La
fusée « Saturno » à trois étages a
effectué mercnedi matin un voi à une
altitude de 104. km et a été ensuite
definite par une explosion commandée
du Cap Canaveral. L'expérience a
permis de répandre dans. la haute
atmosphère 95 tonnes d'eau contenue
dans les deux étages supérieurs de
la fusée. Les savants de la NASA
sont très satisfaits du succès de l'ex-
périence, tant du lancement lui-mème
que du résultat obtenu par l"explo-
sion de l'engin. L'eau répandue à
l'altitude de 104 kilomètres a forme
immédiatement un immense nuage
dans le icel clair de Floride, nuage
forme de particules glacées apparen-
te» à la neige. Le nuage s'étendait
sur une trentaine de mètres en for-
me de champignon.

SALE (Ats). — En octobre, le
portrait du prince-électeur Jean-
Frédéric le Magnanime de Saxe,
peint par Lukas Cranach l'Ancien,
disparaissait mystérieusement du
musée des beaux-arts de Bàie. Hier
soir, la police bàloise a arrèté le
voleur , un employé de laboratoire
d'une usine de produits chimiques,
àgé de 41 ans, qui a passe des
aveux complets. Le tableau, d'une
valeur de 200.000 fr . ,  a été retrou-
vé intact.

Diverses publications et annon-
ces mystérieuses parues dans la

Un voleur arrèté...
...et un Cranach retrouvé
presse avaient éveille l'attention
des autorités. Le voleur avait en
outre adressé au président de l'as-
sociation bàloise des beaux-arts
des lettres anonymes, l'invitant à
déposer en un lieu convenu la
somme de 150.000 fr . ,  en échange
de laquelle le Cranach lui serait
rendu intact. Le président de l' as-
sociation en avait immédiatement
informe la police. Aussi , un paquet
contenant en apparence des billets
de banque , en réalité de vieux pa-
piers , f u t  depose au lieu indiqué ,
derrière un tableau d' a f f i chage
près du Spalentor et surveillé par
des policiers.

L individu avait deja commis
plusieurs vols au musée historique ,
au musée d'anlhropologie , au mu-
sée de la cathédrale et au musée
des sciences musicales. Son dernier
exploit était le voi du Cranach.
Une perquisition rumena au jour
tous les objets volés . Interrogé sur
les mot i f s  de sa conduite , le voleur
répondit qu 'il était colledionneur
passionné. L'idée lui est venne
seulement après le voi que la res-
titution du Cranach pourrait lui
fa i re  gagner une grosse somme
d' argent , qu 'il pourrait employer à
enrichir ses collections.

Les USA reprendront leurs essais nucléaires
mème si les Russes acceptent un traité

WASHINGTON (Afp). — On décla-
re au Département d'Etat que les
Etats-Unis sont décidés à commencer
leurs essais nucléaires dans l'at-
mosphère mème si l'URSS annoncait
qu'elle est prète a accepter un traité
sur l'arrèt des essais assorti d'un sys-
tème de contròle.

Le porte-parole officiel a fait re-
marquer à ce sujet qu'entre l'annon-
ce éventuelle d'une acceptation de
principe de l'URSS d'un accord et
l'élaboration finale d'un tei traité, les
Etats-Unis risqueraient de se trouver
une fois de plus en présence d'un

Mordi soir, ceux-ci apercurent
un individu qui se dirigeait vers
l'endroit en question, apparem-
ment vers un vieux vélo qui y
avait été depose. Mais dès qu 'il
mit la main sur le paquet piace là
comme piège, les détedives lui mi-
rent la main au colici. Il f u t  si sur-
pris et troublé , qu 'il avoua presque
aussitót aux détedives le voi du
tableau et les lettres de chantage.

Un policier alla immédiatement
chercher le tableau , que le voleur
conservali dans une serviette de
cuir, dans sa chambre.

inoratone incontrolé. Il a réitéré
l'opposition de I'administration Ken-
nedy à un tei moratoire.

Le porte-parole du département
d'Etat a déclare d'autre part qu'une
décision de l'URSS de quitter la con-
férence de Genève sur le désarme-
ment lorsque les Etats-Unis auront
effectivement repris leurs expérien-
ces constituerait « la décision la plus
cynique » de leur part. Il a rappelé
que les Etats-Unis avaient continue
leurs discussions sur le désarmement
avec l'URSS alors que l'Union so-
viétique procédait à sa sèrie d'expé-
riences l'automne dernier.

Horrible tuerie en Extrème-Orient

Femmes et des gosses éventrés
SAIGON (Afp). — Le communiqué gouvernemental vietnamien relatìf au

massacre de la population du village de Vin Lac donne les détails suivants :
« Dans la nuit du 20 au 21 avril, vers 21 heures, le village, dont les habi-

tants sont tous Vietnamiens d'origine, a été attaque soudainement et sans
aucune provocation par une bande de 200 Cambodgiens environ venant du
Cambodge.

« Un premier groupe d une soixan-
taine d'hommes disposant de mitrail-
leuises, de mitraillettes et de fusils,
a encerelé Tunique poste de gardes
civiques qu 'ils ont tenus en respect
sous le tir d'armes automatiques, em-
pèchant ainsi tout secours.

« Le reste des assaillants, armés de
de fusils, de lances et de coupe-cou-
pe, a saccagé les habitations, fusil-
lant à bout portant ou transpergant
avec les armes blanches les person-
nes surprises en plein sommeil ou qui
n'ont pu s'en échapper. Des enfants
ont été sauvagement poignardés sur
leurs lits ou dans les bras de leurs

mères qui subirent le mème sort. Les
femmes ont été éventrées. Des bles-
sés que les assaillants n'ont pas eu
le temps d'achever ont été brùlés
vifs dans leurs maisons.

« Après avoir complètement détruit
le hameau, les Cambodgiens se sont
retirés au Cambodge, emmenant une
centaine de boeufs et faisant prison-
nières deux femmes.

48 personnes ont été tuées ainsi
sur le coup, dont 12 femmes et 17 en-
fants. Quatre blessés graves ont suc-

combe par la suite, ce qui porte à
52 le nombre des victimes. Plus d'une
vingtaine de blessés ont dù ètne di-
rigés sur les hópitaux.

* Les rescapés ont reconnu parmi
les assaillants dea gardes civiques
et des habitants de villages fronta-
liere cambodgiens qui avaient d'ail-
leurs l'habitude de fréquenter les vil-
lages frontaliere vietnamiens ».

Le communiqué souligne encore que
cette attaque constitue « une inva-
sion caraetéristique du territoire viet-
namien », et ajoute : « Un autre dé-
tail mérite également d'ètre souligne,
à savoir la rapidité et la précision
avec lesquelles le raid a été exécu-
té à la manière d'une véritable opé-
ration militaire, et qui démontre le
caractère de préméditation de cette
odieuse agression ».

Explosions nucléaires
PARIS (Afp). — L expenence nu-

cléairc effectuée hier après-midi dans
le Pacifique est la 181me réalisée par
les Etats-Unis sur un tota! de 312
dénombré à ce jour pour l'ensemble
des quatre puissances atomiques :
Etats-Unis, URSS, Grande-Bretagne
et France.

Selon les meilleurcs estimations
dont on dispose à Washington, qui
fournisscnt ces chiffres, l'Union so-
viétique et la Grande-Bretagne en
ont chacune respectivement 105 et
22 à leur actif . La France cn a pour
sa part effectué 4.

Secousse tellunque
GRENOBLE (Afp). — Une violente

secousse tellurique a été ressentie hier
mat in  à Grenoble et dans toute la
région environnante. De nombreuses
cheminées sont tombées des toits , et
une passante a été blessée.

Sur le plateau de Vilkird-de-Lans,
on signale de nombreux immeuble;;
fissurés. Dans une localité voisinc,
des pia fonds se sont effondrés et le
clocher de l'église a été endommagé.

C'est à 5 h. 47 qu 'a été enregistréc
la secousse, qui a dure une quaran-

La «petite guerre maritime» des gondoliers
. .. .  P^

Trois heures durant , les gondoliers de Venise ont complètement bloque les
canaux et voies d'accès de la place St-Marc où sont stationnés les canots à
moteur, leurs concurrents honnis. Il fal lut  l'intervention de la police pour faire
évacuer les gondoliers qui entendaient ainsi protester contre l'introdudion d'un
trafic motorisé sur les canaux de la cité des Doges.

En marge de ['«affaire > de Berlin
Krouchtchev p résident des USA
ou p remier ministre d'Angleterre?

NEW YORK (Afp). — M. Khrouchtchev a déclare à M. Cowles qu'un
accord sur Berlin et la question allemande devrait precèder tout accord sur
le désarmement, ce qui ne signifie nullement (a-t-il souligne), que la première
question soit plus importante que la seconde. Au contraire, a affirmé M.
Khrouchtchev, le désarmement est «le problème des problèmes ». Néanmoins,
le leader soviétique a maintenu toutes ses positions sur l'inspection des ins-
tallations nucléaires, qu'il ne considero que comme une forme déguisée d'es-

pionnage.

Parmi les autres points évoqués
par M. Khrouchtchev au cours de
ì'interview,. figurent les questions
suivanbas :

1) Rapports avec le président Ken-
nedy : M. Khrouchtchev s'est déclare
dispose à inviter le président des
Etats-Unis en Union soviétique .

2) Conférence au sommet : Elle
ne saurait avoir lieu qu 'après que
les conversations en cours auront
quelque peu réchauffé l'atmosphère
internationale.

3) Expériences atomiques : Le lea-
der soviétique a ostensiblement évi-
tè de parler des expériences atomi-
ques en cours de préparation de la
part des Etats-Unis. Il a révélé in-
cidemment qu 'il avait personnellement
assistè à plusieurs des expériences
atomiques de l'URSS.

4) Agnculture soviétique : M.
Khrouchtchev a souligne l'importance
des investissements prévus par l'URSS
dans ce domaine. Il a révélé qu'une
partie des fonds en serait prélevée
sur les crédits affeetés au program-
me soviétique d'exploration lunaire.

5) Chine : il a déclare que les dif-
ficultés économiques de ce pays n'é-
taient que des phénomènes de crois-
sance.

Les dirigeants chinois, a-t-il affir-
mé, « se sont laissés aller à leurs dé-
sirs subjectifs sans s'attacher suffi-
samment aux moyens objectifs ».

L'interview a dure plus de trois
heures. M. Cowles, qui avait déjà
interviewé Staline en 1942 a rencon-
tre M. Khrouchtchev au cours de sa
visite aux Etats-Unis en 1959, a sou-
ligne que l' atmosphère du Kremlin
est aujourd'hui totalement differente.
« Khrouchtchev, estime-t-il, est com-
paratale à un diplomate occidenta!.
Il pourrait ètre premier ministre de
Grande-Bretagne ou président des
Etats-Unis ».

Puissante secousse
sismique

HELSINKI (Afp). — Les sismogra-
phes de l'obsorvatoire de géophysi-
que de Nurmijacrvi  ont enregistré
une puissante secousse sismique mer-
credi à 15 h. 58 Gmt , soit un quar t
d'heure plus tard que l'heure donnée
pour l'explosion nucléaire américai-
ne, annonce mercredi soir la direc-
tion de l'observatoìre.

« Ranger IV »
alunira aujourd'hui

.TOHANNESBOURG (Afp). — Le
satellite américain « Ranger IV »
qui , en principe, doit atteindrc la
lune, a été repéré à plusieurs repri-
ses par la station spatiale de Harte-
beeshoek , près de Krugersdorp, entre
mardi 22 li. 30 et mercredi 10 h.

VALASS mmm ¦ VA
Gres incer.die

AYENT (Dz). — Un gros incendie
a éclaté hier soir vers 20 heures dans
les Mayens d'Ayent, ravageant des
forèts ct des broussailles.

Des flammes gigantesques s'éle-
vaient du brasier que l'on pouvait
voir de loin à la ronde. Les pompiers
d'Ayent , commandés pa.* M, Albert
Fardel, ont lutte pendant plusieurs
heures pour venir à bout du sinis-
tre.

Le feu a pris une grande amplear,
pu squ 'il s'étendait sur environ 303
mètres carré*.




